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Monge aurait apprécié
Le projet d’embellissement de l’axe Monge-Bos-
suet est lancé. Objectifs : végétaliser la place 
Bossuet et réaménager la rue Monge qui est 
l’entrée sud de la ville et relie aujourd’hui la 
Cité internationale de la Gastronomie et du Vin 
au centre historique de Dijon. Ce début d’an-
née 2024 marque les premières opérations. Les 
travaux préparatoires consistent à reprendre 
les réseaux enterrés, en lien avec les conces-
sionnaires de gaz, d’électricité et d’eau, depuis 
le pont SNCF jusqu’à la place Bossuet et la rue 
Michelet. A noter que, dès cette première phase 
de travaux de janvier à mars, plusieurs aména-
gements sont d’ores et déjà mis en place pour 
atténuer au mieux les perturbations pouvant 
être engendrées. Les travaux se déroule-
ront entre 6 h et 23 h. Des travaux de 
nuit pourront être effectués durant 
la suite de l’opération. Les travaux 
proprement dits de rénovation 
de l’axe Monge-Bossuet sont 
prévus d’avril à septembre, sur 
les trois sites à réaménager. 
A savoir la porte d’Ouche, 
la placette Crébillon et la 
place Bossuet ainsi que ses 
abords.

Colette aurait  
aussi apprécié
Afin de favoriser l’accès à 
la culture pour toutes et 
tous par le renforcement 
de ses équipements de 
proximité, la bibliothèque 
Colette, ancienne église ap-
pelée la Nef puis renommée 
l’année dernière en hommage 
à l’écrivaine bourguignonne née 
il y a 150 ans, sera modernisée. Le 
conseil municipal de la ville de Dijon 
a approuvé un projet de réaménage-
ment et de rénovation de ce lieu pour un 
montant global de 5,6 millions d’euros. La 
première phase de travaux, devant être réalisée 
fin 2025, vise à offrir aux usagers une nouvelle 
expérience de lecture et d’échanges culturels. 
La deuxième phase du projet, après 2026, sera 
consacrée à la refonte de l’ensemble des es-
paces, la modernisation de la salle de confé-
rences et le déploiement de l’ensemble des 
services avec l’intégration d’une offre repensée 
dédiée à la jeunesse et à la famille.

La Flamme Olympique
Le président du Conseil départemental, Fran-
çois Sauvadet, a dévoilé les noms des relayeurs 
retenus par Paris 2024 pour le Relais des 
Flammes olympique et paralympique en Côte-
d’Or. L’ancien ministre a, notamment, com-
menté : « Être choisi pour porter les Flammes 
olympique et paralympique est une marque de 
reconnaissance des qualités individuelles et de 
l’engagement citoyen de chaque relayeur et je 
tiens tout naturellement à leur adresser mes 
plus sincères félicitations ! » Voici leurs noms : 
Alizée Agier (karatéka), Denis Chevrot (triath-

lète), Alain Donnat (professeur), Corentin Le 
Guen (sportif de haut niveau en rugby fau-
teuil), Emma Menelot (sapeur-pompier volon-
taire-lancer de poids), Marlène Spahr (break 
danceuse). Quant aux 2 relayeurs de la Flamme 
paralympique, ils sont les suivants : Laura Ma-
hieu (nageuse handisport) et Michel Regnault 
(responsable de la commission Personnes en 
situation de handicap au sein du Comité dé-
partemental de Cyclotourisme de Côte-d’Or). 
Chapeau bas et rendez-vous le 12 juillet pour 
la flamme olympique et le 26 août pour sa 
consœur pa- ralympique…

Le raid de l’uB
Si vous avez envie de tester vos limites, no-
tez d’ores et déjà sur vos agendas cette date. 
Comme nous ne pouvons que vous conseiller 
de vous préparer, c’est la raison pour laquelle 
nous vous l’annonçons dès maintenant. Le 4 
mai, prochain se déroulera la 22e édition du 
Raid de l’uB. Depuis 2001, les étudiants en 3e 

année à l’UFR STAPS de Dijon et leurs ensei-
gnants, organisent en effet cette compétition 
sportive de pleine nature. Ce raid multisports 
s’adresse aux sportifs amateurs ou confirmés 
et se déroule chaque année au printemps dans 
des espaces naturels proches de Dijon. Les 
parcours changent à chaque édition et mêlent 
technicité et convivialité ! Cette année, direction 
la Combe à la Serpent où vous seront proposés 
2 parcours : la formule traditionnelle autour de 
5 disciplines sportives et un parcours inédit où 
les raideurs pourront être accompagnés de leur 

compagnon le plus fidèle. Informations et ins-
criptions sur www.raiddelub.com

La meilleure Response
A l’occasion de la traditionnelle cérémonie de 
vœux au Zénith, comme vous pourrez le voir en 
pages 12 et 13, le maire et président de Dijon 
métropole, François Rebsamen, a insisté sur 
l’action de la Ville afin de favoriser la transition 
écologique. L’ancien ministre a, notamment, 
cité en exemple le projet de dimension euro-
péenne Response destiné à faire du quartier de 
la Fontaine d’Ouche un quartier à énergie posi-
tive. Dans ce cadre, cette année, se poursuivra 
le déploiement de plusieurs panneaux solaires 

sur l’espace public, le gymnase de La Source 
ainsi que le parking de l’Intermarché. 

L’électricité ainsi produite devrait per-
mettre d’alimenter par une opération 

générale d’autoconsommation 
collective plus de 30 % du besoin 

général en électricité.

Du pain, du vin 
et du…
En parallèle au célèbre Sa-
lon International de l’Agri-
culture. Paris accueillera 
la 18e édition du Salon du 
Fromage et des Produits 
laitiers du 25 au 27 février 
prochains. Rappelons 
que, tous les deux ans, cet 

événement professionnel 
incontournable rassemble 

8 000 professionnels du 
monde entier, parmi lesquels 

des crémiers-fromagers, des 
affineurs, des négociants, des 

restaurateurs…. Un plateau de 
choix réunira plus de 290 exposants 

de différents pays, prêts à dévoiler 
leurs nouveautés et à ravir les palais des 

visiteurs avec des trésors inédits de leurs 
terroirs. Sur les 60% de sociétés françaises, 

20 entreprises de Bourgogne-Franche-Comté 
feront le déplacement pour représenter fière-
ment la richesse fromagère de notre région. 
Elles sont quatre de Côte-d’Or : la Fromagerie 
Delin, France Frais (grossiste en produits lai-
tiers), le Laboratoire ABIA (premier présurier 
français) et Vive la Bourgogne-Franche-Comté 
(agence de promotion des produits régionaux). 

Don du sang
Voici une excellente résolution pour ce début 
d’année susceptible de sauver des vies. Alors 
que les réserves de produits sanguins se fra-
gilisent, la Maison du don de Dijon lance son 
9e challenge pour le don de sang et appelle les 
organismes de la Métropole à tendre le bras en 
équipe du 23 janvier au 24 février. Cette com-
pétition est ouverte à tous, tout organisme quel 
que soit son statut (entreprise, établissement 
public, institution, association, commerçant, 
club sportif…). Inscriptions sur communication-
bfc@efs.sante.fr ou au 03.80.70.60.02.
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NOUVEAU VOLVO EX30
LE CONCENTRÉ DU MEILLEUR DE VOLVO.

Cycle mixte WLTP Volvo EX30 Single Extended Range Ultra : 
Consommation (kWh/100km): 15.7 – CO2 en phase de roulage (g/km): 0.
Modèle présenté avec options. Valeurs données avec jantes de série, hors options et 
accessoires qui peuvent varier selon la conduite et l’environnement. Données en cours d’homologation. VOLVOCARS.FR 

Au quotidien,  prenez les transpor ts en commun. #SeDéplacerMoinsPol luer

1 TER rue Antoine Becquerel  21300 Chenôve
03 80 515 001

Les lauréats des Ballons d’Or 
de Dijon l’Hebdo
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Météo

La métropole de Dijon se re-
produit… commenteront, avec 
humour, certains ! D’autres 
avanceront le solde naturel et 
le solde migratoire positifs, si-
gnifiant qu’il y a plus de gens 

qui s’installent que de personnes qui quittent 
la métropole. Ceci illustre, si besoin était, 
l’attractivité de la capitale régionale  !  Fin 
décembre, la publication par l’INSEE des 
chiffres annuels de la démographie a été ac-
cueillie comme une très bonne nouvelle par 
la métropole dijonnaise : « Que ce soit à Di-
jon ou dans de nombreuses communes dont 
particulièrement Ahuy, la dynamique est là. 
Elle porte la croissance de la Côte-d’Or, et 
avec Besançon, empêche la Région qui perd 
des habitants de tomber plus bas  », a com-
muniqué la métropole, non sans détailler : 
« Avec une population totale de 162 650 habi-
tants en 2021, Dijon se rapproche des 165 000 
habitants en 2023, creuse l’écart avec Gre-
noble et se rapproche également du Havre ! »

L’acronyme DBE, pour Dijon 
Bourgogne Events, est doréna-
vant bien connu… Il faut dire 
que la première Foire interna-
tionale et gastronomique de 
Dijon, placée sous son auto-

rité, a rencontré le succès. Créée le 30 mars 
2023 pour exploiter le parc des Expositions 
et Congrès de Dijon, la Société Publique Lo-
cale vient d’être retenue par l’appel à mani-
festation d’intérêt (AMI) « Spécial Tourisme 
d’affaires », dédié aux projets d’investisse-
ment des grands équipements d’accueil 
d’événements professionnels lancé par Atout 
France, sous l’égide de 
la ministre déléguée en 
charge du Tourisme.

Une exposition consacrée au 
sculpteur côte-d’orien Jean 
Dampt devrait avoir lieu à par-
tir de novembre 2025 au musée 
des Beaux-Arts de Dijon. Rap-
pelons que les œuvres de cet 

artiste né en 1854 à Venarey Les Laumes font 
le bonheur des visiteurs du musée d’Orsay à 
Paris. Et qu’il fut l’un des piliers du Symbo-
lisme et de l’Art Nouveau. Le MBA possède 
une centaine de ses œuvres. Et cette col-
lection vient de s’enrichir d’un de ses ma-
gnifiques marbres, daté de 1895, et intitulé 
« L’Enfant à la Pomme ». Une belle opération 
artistique pour Dijon et le MBA…

SOLDESSOLDES
À PARTIR DU 10 JANVIER

LINGE & DÉCO
À PRIX
GIVRÉS

MARSANNAY-LA-CÔTE
Rue Dardelain (derrière Game Factory)

JUSQU’À

*

*Articles signalés en magasin.
 Dans la limite des stocks disponibles.

HappySCOPE

Document à caractère publicitaire - Caisse d’Epargne et de Prévoyance de Bourgogne Franche-Comté - Siège social : 1, Rond-Point de la Nation - B.P 23088 - 21088 Dijon 
Cedex 9 - Banque Coopérative régie par les articles L. 512-85 et suivants du Code Monétaire et Financier - Société anonyme à Directoire et Conseil d’Orientation et de 
Surveillance - Capital social de 525 307 340 € - 352 483 341 RCS Dijon - Intermédiaire en assurance, immatriculée à l’ORIAS sous le n° 07 002 200 - Garantie financière délivrée 
par CEGC n° 146331-07 - Titulaire de la carte professionnelle « Transactions sur immeubles et fonds de commerce sans perception de fonds, effets ou valeurs » n° CPI 2102 
2018 000 024 400 délivrée par la CCI de Côte d’Or - Crédit photos : Adobestock - mars 2023

Vous être utile au quotidien
Nos conseillers Caisse d’Epargne des 
agences de Dijon et alentours vous 
accompagnent dans tous vos projets. 

MAGENTA JAUNE NOIRCYAN

30-34 Rue du Chemin Vert 75011 Paris
+33 (0)1 85 56 97 00   www.carrenoir.com

Ce fichier est un document 
d’exécution créé sur Illustrator 
version 2021.

TONS RECOMMANDÉS (4)

CAISSE D’EPARGNE
LOGO_2021_SIGNAT_CMJN

M100 
J100

C20 
N85

C30 M100 
J100

C5 M100 
J100

YD - Date : 26/05/2021

Nathalie Koenders
La première adjointe de François Reb-
samen, Nathalie Koenders, animera pas 
moins de 9 Forums participatifs dans tous 
les quartiers dijonnais portant sur le bud-
get de la capitale régionale.
 

Bilel Latreche
Le boxeur dijonnais, Bilel Latreche, re-
monte sur le ring le 1er mars prochain au 
Palais des sports de Dijon. Ce grand artiste 
du Noble Art défendra son titre de cham-
pion intercontinental WBO.

Rémi Jean
Le président de l’association 
Cap Nord, Rémi Jean, multi-
plie les événements dédiés 
à ses adhérents chefs d’en-
treprise. Ainsi le jeudi 24 
janvier ceux-ci ont un ren-
dez-vous sportif à la JDA…

Samir Ansri
Ayant la fibre durable ins-
crite dans son ADN, Samir 
Ansri a ouvert récemment 
sa Maison éponyme rue de 
la Préfecture, un dépôt-vente 
qui, en quelques mois, a 
fait le bonheur de nombre 
d’adeptes de la seconde 
main.

Aida
Une mention particulière 
pour cette restauratrice qui 
régale au sein de son enseigne 
« Aida Healthy Noodles » si-
tuée rue de la Chouette. Tes-
tez ses bo bun ou encore ses 
woks et vous deviendrez vite 
des inconditionnels ! 
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Vous aVez  
un projet 
logement ?

trouVer  
un logement

démarrer dans 
la Vie actiVe

acheter un 
bien immobilier

financer  
des traVaux

faire face à une  
difficulté logement

inVestir dans 
l'immobilier

Novembre 2022 - Action Logement Services SAS 
au capital de 20.000.000 d’euros Siège social : 19/21 
quai d’Austerlitz 75013 Paris - 824 541 148 RCS Paris 
Immatriculée à l’ORIAS sous le numéro 17006232 

Société de financement agréée et contrôlée par l’ACPR

Agence de DIJON 
28 boulevard Georges Clémenceau 

03.45.43.31.50 
www.actionlogement.fr

contactbfc.als@actionlogement.fr

Les papys font de la résistance

Petit vade-mecum à l'usage des serials soldeuses

Gabriel Attal est le nouveau Premier ministre. 
A 34 ans, celui qui vient de succéder à l'aus-
tère Élisabeth Borne est le plus jeune loca-
taire de Matignon dans l'histoire de la Ve Ré-
publique. Plus jeune que le recordman de la 
fonction jusqu'à maintenant, Laurent Fabius, 
nommé en 1984 par Tonton Mitterrand alors 
qu'il avait 37 ans. 
Cette nomination me réjouit. Que le plus 
jeune Président de la République de la Ve ait 
nommé le plus jeune Premier ministre met 
un grand coup de frais dans un milieu poli-
tique largement sclérosé. La manœuvre a un 
certain panache. Surtout que le gamin a clai-
rement du potentiel. Emmanuel Macron n'a 
en effet aucun intérêt à nommer un incapable 
à la tête de l'exécutif. Faire du jeunisme une 
stratégie de communication serait un «  one-
shot » et n'aurait absolument aucun sens. Si le 
Chef de l'État a choisi Gabriel Attal, c'est qu'il 
est persuadé que le jeunot peut faire le job 
sur la durée. Et qu'il a toutes les compétences 
pour relancer un quinquennat largement en-
calminé depuis les réformes polémiques des 
retraites et de l'immigration. 

L'arrivée du nouveau Premier ministre a été 
globalement bien accueillie, à la fois par les 
Français et par le personnel politique en gé-
néral. Certes, des voix dissonantes ont émer-
gé ici et là mais la plupart des élus souhaitent 
« laisser leur chance au produit » avant de le 
dézinguer. Sauf deux. Jean-Luc Mélenchon et 
François Bayrou, 146 ans à eux deux, dont 80 
ans de mandats divers à se gaver sur la bête 
publique sans avoir rien fait de notable. 80 
ans de vie publique à eux deux à se goinfrer 
d'indemnités sans jamais avoir travaillé. 80 
ans à avoir traîné leurs guêtres dans tous les 
lieux du pouvoir, l'Assemblée, le Sénat, les mi-
nistères, avec un bilan proche du néant. Qui 
se souvient d'une réforme Mélenchon qui a 
eu un quelconque intérêt pour le commun 
des mortels ? Qui se rappelle d'une loi Bayrou 
qui a amélioré la vie d'un seul Français ? Per-
sonne. 
Les deux papys ont pourtant eux-aussi été 
jeunes. Au XXe siècle. Même si ça paraît com-
plètement fou aujourd'hui, tant il semble 
qu'ils ont toujours été vieux, les deux grin-
cheux ont eux-aussi eu 34 ans. Mais qu'ont-ils 

fait à cet âge pour l'intérêt général ? Rien. Le 
néant absolu. 
Alors, certes, je comprends que les deux vieux 
ronchons soient énervés de voir, une énième 
fois, Matignon leur passer sous le nez. Ils 
devraient être habitués. Mais au moins de-
vraient-ils avoir la décence de la fermer. D'ail-
leurs, qui se préoccupe de l'avis de Bayrou ou 
de Mélenchon sur Attal ? Personne. On s'en 
fout de ce que pensent les papys flingueurs 
d'un gamin mille fois plus brillant qu'eux et 
d'une fonction qu'ils n'occuperont jamais. 
Gabriel Attal est jeune. Il a une bonne tête. Il 
a l'air sympa. Son parcours politique est co-
hérent. Ses premiers pas en tant que ministre 
de l'Éducation ont été encourageants. Il est 
entouré par des conseillers qui ont son âge. 
L'arrivée de ce fringant trentenaire au sommet 
de la scène politique est une bonne nouvelle 
pour le pays. Elle est même susceptible de re-
lancer l'intérêt des jeunes pour la politique. 
Alors, laissons-lui sa chance. Et n'écoutons 
pas les éternels aigris qui ont toujours tout 
raté. 

Les soldes reviennent comme les cigognes, 
les feuilles d’impôts et les cloches de Pâques. 
Peut être prendrez vous des RTT pour courir 
les magasins , seule ou avec votre meilleure 
amie. Ce jour-là, c’est votre jour . 
Vous laisserez donc à la maison le mari qui gar-
dera les enfants, qui de toute façon ont horreur 
des magasins, et le chien qui préfère une ba-
lade loin de la la foule qui lui écrase les pattes. 
Et, inutile que mari vous voit dégainer votre 
carte bleu -et peut être, « sa » carte bleu (!)-  
plus vite que le colt de Lucky Luck. 
Pour l’équipement, pensez pratique, confor-
table, pas fragile. Doudoune qu’on peut poser 
au sol, plutôt que manteau cachemire. Idéa-
lement, gros gilet sur tee shirt ou pull fin pour 
essayer « par dessus ». Leggings ou jean. Bas-
kets ou chaussures que vous pourrez enlever 
et remettre facilement. 
Écharpe, gants, et bonnet s’oublient facile-
ment dans les cabines. Inutile d’y laisser les 
plus beaux. C’est peut être le moment d’ou-
blier accidentellement l’écharpe immonde 
que votre belle- sœur vous a offert à Nöell... 
Idem, pas de bijoux et un sac petit en bandou-
lière. Ce qui vous évitera de traîner toute la 
journée un poids de plus. 
Ce n’est pas parce que c’est en solde qu’il faut 
acheter n’importe quoi. Si c’est trop petit ça 
restera trop petit. Non, vous n’allez pas mai-
grir, enfin pas tout de suite... Si c’est trop grand 

et que le prix des retouches vous ramène au 
prix de vente avant soldes ou presque, c’est à 
oublier. 
Ne jamais acheter un article avec des boutons 
manquants, boutons que vous serez obligée 
de changer dans la totalité...si vous en trou-
vez. Les taches sont parfois indélébiles  : il 
faut vous en souvenir et, de toute façon, vous 
serez, là encore, obligée de passer par la case 
pressing. 
Vérifiez les trous de mites, les mailles tirées, 
les défauts éventuels et pas toujours signa-
lés. Si c’est possible, essayez de ne pas ache-
ter l’article exposé. Demandez gentiment à la 
vendeuse si il n’y en a pas un autre en stock. 
Vous devez vous répéter que les articles soldés 
ne sont ni repris ni échangés. 
En ce qui concerne les vendeuses, soyez cour-
toise. Elles sont confrontées, depuis l’ouver-
ture jusqu’à la fermeture, à des clientes pas 
toujours aimables, parfois agressives. La ven-
deuse n’est pas votre esclave. À contrario, si la 
vendeuse est « super sympa », vous souvenir 
qu’elle est là pour vendre, pas pour devenir 
votre meilleure copine. 
En parlant de copine : faire les soldes avec une 
copine peut s’avérer désastreux. Nous avons 
la copine dont votre fils dit qu’elle a un goût 
de... Celle qui trouve que vous vous habillez 
trop classique et qui vous pousse à acheter la 
robe rose Barbie dont elle a tellement envie. 

Inversement, nous avons celle qui trouve que 
vous vous habillez trop jeune et va vous aider 
en toute amitié à vous « mémériser » à grands 
cris de « sublime, ma chérie, tu es classe » et 
autres 
« Quelle allure tu devrais toujours m’écou-
ter » . Vous contemplez le désastre, votre re-
flet vous renvoie l’image de votre chère tante 
Jeanne, 75 ans aux prunes, en moins guilleret. 
La copine jalouse est un modèle courant. 
Celle-là vous pousse aux achats pour mieux 
vous faire passer pour une blonde futile dont 
les neurones ne fonctionnent que par inter-
mittence. Cette amie dévouée ne manquera 
pas d’évoquer dans les dîners cette « inou-
bliable journée de soldes » en laissant planer 
le doute que, sans son intervention vous se-
riez déjà black listée à la Banque de France. 
Avant de partir, un maquillage léger et un 
shampoing vous aideront à vous trouver belle 
devant le redoutable miroir des cabines. Rares 
sont les cabines prévues pour le confort des 
clientes. La cabine lambda est petite. Pas d’ac-
crochage pour vos vêtements, pas de siège, 
parfois encombrée de cartons. Le ménage 
laisse à désirer et l’éclairage est démoralisant !  
Vous vous consolerez en contemplant les 
autres victimes de la folies des soldes jurant 
comme tous les ans, deux fois par an, que c’est 
la dernière fois. 

Le Clairon

Moi ce que j’en dis

L’Edito qui réveille l’info !

par Malvina

par Jeanne Vernay ETOILES DE CHARME
Quand un chef étoilé ren-

contre un autre chef étoi-
lé... Que peuvent-ils bien 

se raconter  ? Tout simplement 
des histoires de chefs étoilés 
qu'ils ont narrées à leur manière, 
tout récemment, aux clients de 
L'Auberge de La Charme, à Pre-
nois. Pas de mots inutiles, pas 
de phrases toutes faites, encore 
moins d'anecdotes... Juste le 
meilleur d'eux-mêmes dans les 
assiettes qui se sont succédées 
pour une soirée exceptionnelle 
où Nicolas Isanard et David Le 
Comte ont eu la très bonne idée 
de convier à leurs côtés Chatchaï 
Klanklong, le chef de L'Orchi-
dée, à Altkirch. Une rencontre 
au sommet et un pur moment de 
merveilles culinaires.
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« Nos commerçants 
et artisans représentent 

la vitrine de notre ville ! »

e soutien aux commerçants et ar-
tisans locaux est dans votre ADN. 
Pourquoi est-ce si important à vos 
yeux ?
«  Le commerce et l’artisanat sont 
très importants dans une ville. J’ai 
tendance à dire que, quand ce sec-
teur va, tout va  ! Il est synonyme 
d’attractivité, de tourisme mais aus-
si de lien social et ce, même si nous 
évoquons beaucoup l’omnicanal 
avec, aujourd’hui, par exemple, 
l’achat sur Internet – lorsqu’il s’agit 

de nos petits 
commerçants 
qui réussissent 
à créer des sites, 
cela reste des 
produits locaux 
qui sont ache-
tés, cela me va 

bien. Une chose est sûre, nous ne pourrons ja-
mais faire sans le lien direct et physique entre 
le commerçant, l’artisan et le consommateur. 
C’est aussi la vitrine d’une ville. C’est pour cela 
qu’il est important pour nous de les accompa-
gner. Et c’est la raison pour laquelle nous avons 
mis en place beaucoup de choses ». 

Pouvez-vous nous en dire plus sur ces ac-
tions ?
« Je veux parler des conventions qui nous lient, 

des opérations que nous soutenons ou bien des 
nombreux événements que nous créons. Que 
ce soient les Jeudi’jonnais, le Brunch des Halles, 
Garçon la Note ou encore les subventions aux 
associations de commerçants, aux unions com-
merciales qui se situent un peu partout dans la 
ville et qui constituent des moyens de dynami-
ser une rue, un quartier. Nous conventionnons 
également avec la Chambre de Métiers et de 
l’Artisanat afin de promouvoir nos artisans 
qui ont besoin eux aussi d’être accompagnés, 
notamment à travers des marchés locaux, la 
mise à disposition gratuite d’un chalet durant 
le marché de Noël afin de permettre à tous les 
Dijonnais, et bien au-delà, de pouvoir ache-
ter des cadeaux locaux. Nous avons aussi une 
convention avec la Chambre d’agriculture qui 
nous permet de soutenir les petits producteurs 
locaux. Avec Bienvenue à la Ferme, que tout le 
monde connaît, nous avons souhaité démulti-
plier ce modèle avec la création d’un marché 
sur le quartier Montchapet. Et, plus récemment 
sur Granville, un secteur qui souffrait d’un réel 
manque de marché… » 

Votre soutien ne se limite pas au cœur de 
ville même si celui-ci est emblématique…
« Si le centre-ville bénéficie d’un flux, il est très 
important pour nous de venir en soutien de 
l’ensemble des commerçants et artisans de tout 
le territoire de Dijon. Car le commerce et l’ar-
tisanat, c’est évidemment le centre-ville mais 
c’est aussi au-delà ! Et comme nous le propo-
sions dans notre programme municipal, nous 
encourageons le commerce de proximité dans 
chaque quartier et soutenons toutes les asso-
ciations de commerçants. La ville de Dijon est 
composée de 9 quartiers et nous avons des pé-
pites dans chacun d’entre eux. C’est la raison 
pour laquelle j’ai souhaité placer un focus sur 
les artisans et commerçants de ces 9 quartiers ».

Et le commerce de proximité, en limitant 
l’empreinte carbone, participe aussi de facto 
à la démarche durable que la ville porte…

« La notion de commerce de proximité, en limi-
tant les déplacements, s’inscrit pleinement en 
effet dans cette démarche environnementale 
qui nous tient particulièrement à cœur. Mais 
cette notion dépasse largement la dimension 
géographique puisqu’elle comporte un réel 
aspect relationnel et psychologique important. 
Pour un habitant, un commerce de proximité 
représente bien plus qu’un simple commerce 
situé au plus près de son domicile car on dé-
veloppe un attachement relationnel avec le 
commerçant et son échoppe s’apparente à un 
véritable lieu de socialisation. C’est ainsi un an-
crage essentiel qui favorise la cohésion sociale. 
Voilà autant de raisons qui nous poussent à 
promouvoir tous ces commerçants et artisans 
sur tout le territoire de Dijon qui représentent 
souvent des repères dans la ville. Et, notam-
ment, pour nombre de personnes âgées qui 
apprécient se rendre dans leurs commerces 
préférés. L’épidémie de Covid nous a montré à 
quel point les commerces de proximité étaient 
utiles, nécessaires et apportaient beaucoup. Je 
suis allée à la rencontre de toutes celles et de 
tous ceux qui font un travail extraordinaire de 
maillage commercial du territoire. Je tiens à 
remercier l’ensemble de nos commerçants et 
artisans d’être des ambassadeurs de la ville et 
des acteurs du dynamisme et de l’attractivité de 
Dijon ! »

Propos recueillis 
par Xavier Grizot

En multipliant les événements attractifs et festifs mais aussi en subventionnant les 
unions commerciales, la Ville de Dijon est aux côtés de ses commerçants et arti-
sans… de l’ensemble de ses quartiers. Pour l’adjointe Nadjoua Belhadef, ce soutien 
aux acteurs de proximité est essentiel. Elle entend aussi les promouvoir à travers 
des focus particuliers que vous retrouverez chaque mois dans nos colonnes. Pour 
cette première, place au quartier Varennes-Toison d’Or-Joffre… 

DIJON FÊTE SES QUARTIERS
« UN EXTRAORDINAIRE  
MAILLAGE COMMERCIAL ! »

DSI
LE SPÉCIALISTE INFORMATIQUE

LYA CRÉATION
UNE PETITE NOUVELLE QUI A TOUT 
D’UNE GRANDE 

ESTHÉ-FANNY 
L’UN DES PREMIERS COMMERCES 
DU QUARTIER 

MON QUARTIER, MES COMMERCES

                   VARENNES-TOISON D’OR-JOFFRE

Nadjoua Belhadef, adjointe déléguée  
au commerce et à l’artisanat : « Je tiens à 
remercier l’ensemble de nos commerçants et 
artisans d’être des ambassadeurs de la ville et 
des acteurs du dynamisme et de l’attractivité 
de Dijon ! »

Bien avant que la lutte contre le gaspillage soit devenue une grande cause nationale, sauvegarde de 
la planète oblige, Amine Ariri l’avait déjà fait sienne. C’est même la raison qui a poussé ce technicien 
informatique à quitter la grande distribution et à créer sa propre entreprise. Moins de 10 ans plus 
tard, l’acronyme DSI (pour Dijon Services Informatiques) s’est imposé dans la capitale régionale, 
comme LE spécialiste de la réparation de tout type d’appareils multimédias (ordinateurs, tablettes, 
consoles…) Et pas que sur la métropole puisque beaucoup n’hésitent pas à faire plus de 50 km 
pour profiter de son expertise. Car, en parallèle à la réparation, DSI est aussi devenue une référence 
dans la vente de matériel reconditionné. Alors que l’inflation continue de battre son plein, cette 
solution affiche tous ses avantages… durables ! Installée avenue Aristide-Briand, « dans un quar-
tier résidentiel et calme au sein duquel règne une excellente ambiance entre les commerçants »,  
comme le souligne Amine Ariri, DSI sait vous apporter toutes les solutions. 3 lettres à inscrire en 
capitales dans votre carnet… papier ou numérique !

Récemment implantée dans le quartier, la boutique Lya Création propose des robes de mariée et 
des vêtements de cérémonie. 
Couturière et créatrice passionnée depuis de longues années par l’univers du mariage, Léa Ray-
mond est arrivée au 41 rue de Bruges en juillet 2023. « Auparavant, j’étais située rue de Longvic à 
Dijon mais nous étions un peu à l’étroit » explique-t-elle. Désormais elle dispose d’un espace de 
plus de 200 m2 comprenant un atelier et quelque 400 modèles de robes de mariée. La facilité d’ac-
cès, le stationnement aisé et le calme du lieu ont immédiatement séduit la dirigeante. « Il nous reste 
un peu de travaux d’embellissement à réaliser, notamment au niveau de la vitrine, mais nous avons 
pris nos marques et avons été très bien accueillis ». 
La clientèle dijonnaise et de toute la région y trouvera des robes de mariée de marques renommées 
ou de créateurs ainsi que du sur-mesure. En effet, Léa Raymond revisite des robes déjà utilisées de 
la plus belle manière : « Parfois la cliente vient avec la robe de sa mère ou de sa grand-mère et nous 
la travaillons pour la remettre au goût du jour et à la taille. C’est émouvant car il y a un côté senti-
mental touchant ». Costumes pour hommes, robes des demoiselles d’honneur, tenues de cocktail 
sont également proposés en prêt-à-porter ou en création. Une chose est sûre, la créatrice mettra 
tout son savoir-faire au service du plus beau jour de votre vie !

Depuis plus de 25 ans, Stéphanie Sanchez accueille sa clientèle au sein de son institut de beauté 
Esthé-Fanny situé 10 avenue de la Concorde. Au fil du temps, elle a vu le secteur grandir, évoluer, et 
elle n’a jamais regretté son choix. « Lorsque je suis arrivée, les immeubles étaient en construction 
mais je me suis tout de suite sentie bien ici » se remémore t-elle. « Aujourd’hui, c’est un quartier 
calme et résidentiel, à taille humaine, où l’on a tout à proximité ». 
Un endroit idéal pour exercer son métier-passion : « J’ai toujours aimé prendre soin des gens et j’ai 
eu la chance de pouvoir m’installer dès la sortie de ma formation. J’ai créé une bulle ou mes clientes 
se sentent bien. Certaines sont d’ailleurs là depuis le début ». Le secret d’une telle longévité ? Une 
oreille attentive, une relation vraie et authentique, des soins de qualité et beaucoup de sérieux dans 
son travail. Une vision de l’esthétisme classique où chaque soin est unique et les produits utilisés 
de fabrication française essentiellement naturels. Ce n’est d’ailleurs pas un hasard si son établis-
sement jouit d’une excellente réputation tant sur les réseaux sociaux que par le bouche à oreille. 
L’avenir, Stéphanie Sanchez l’envisage de façon sereine dans un environnement qui sait s’adapter 
aux évolutions de la vie. Avec ses deux collaboratrices, les choses vont continuer en harmonie :  
« J’aime transmettre aussi je passe beaucoup de temps à leur formation » devait-elle conclure.

Amine Ariri, à la tête de DSI  
(Dijon Services Informatiques)

DSI Dijon Services Informatiques
51 avenue Aristide-Briand - Dijon - 06 20 69 19 19 

Lya Création 
41 rue de Bruges - Dijon 
03 80 38 43 01 - www.lyacreation.fr

Esthé-Fanny 
10 avenue de la Concorde - Dijon
03 80 70 97 20 
www.institut-esthe-fanny.fr 
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Le maire de Longvic 
José Almeida, qui fut 
également vice- 
président de 
Dijon métropole et 
conseiller régional, a 
annoncé démission-
ner de ses fonctions 
de premier magistrat. 
Et ce, au profit de sa 
première adjointe, 
Céline Tonot, conseil-
lère départementale, 
avec qui il travaille de 
concert depuis 2014. 
A la tête de la com-
mune de Longvic, 
José Almeida avait 
succédé à Claude 
Darciaux qui, elle-
même, avait emboîté 
le pas de Michel 
Étiévant

qualité des services publics sur Longvic…
« C’est vrai que nous les avons particulièrement 
défendus. Nous avons le souci de maintenir des 
services de qualité pour tous les habitants. Il 
faut aller au plus près des gens et répondre au 
mieux à leurs attentes ». 

Lors de la dernière élection, les habitants 
vous ont réélu avec votre liste Longvic 
Avance dès le 1er tour avec 80,18%. J’imagine 
que cette victoire de taille restera comme un 
souvenir mémorable…
«  L’équipe avait très bien travaillé et les habi-
tants l’ont reconnu avec ce score que je peux 
qualifier d’énorme. Je remercie encore tous les 
soutiens apportés par les habitants, les parte-
naires de notre ville, la métropole. C’est grâce 
à eux, grâce à tous ceux qui nous ont accom-
pagnés, à toutes les aides que nous avons ob-
tenues, que nous avons pu accomplir tout ce 
travail. Il ne faut pas l’oublier… Et je n’oublie pas 
de remercier le parti socialiste, sans lequel je ne 
serais pas là… Sans le soutien permanent de la 
section PS de Longvic, je n’aurais jamais occupé 
de telles fonctions. C’est un collectif à qui je dois 
aussi beaucoup ».

Le maire et président de Dijon Métropole, 
François Rebsamen, aux côtés de qui vous 
avez été particulièrement actif, comme 
vice-président en charge des finances 
jusqu’en juillet 2021 notamment, a salué 
en vous «  un maire proche des habitants, 
un maire accessible et efficace, fier de ses 
convictions d’homme de gauche progres-
siste ». Il a salué votre engagement qu’il a 
qualifié d’« exceptionnel ». Ces mots ont dû 
vous toucher au cœur… 
«  Bien sûr cela m’a touché. Nous avons tou-
jours été proches. Il faut se souvenir qu’en 2002 
je rentre à son service au Grand Dijon. C’est 
quelqu’un que j’apprécie beaucoup et il n’y a 
pas beaucoup d’hommes politiques locaux que 
j’apprécie… J’ai vraiment aimé de pouvoir l’ac-
compagner dans la marche communautaire. 
Cela a été un énorme travail mais cela fut en-
thousiasmant de développer le Grand Dijon. A 
mon niveau bien évidemment, j’ai apporté ma 
pierre, avec d’autres, à cette belle aventure qui 
a abouti à la métropole et je le dois à François 
Rebsamen ».

Lors d’une cérémonie de vœux (en 2017 et 
alors que la France avait été frappée en son 
cœur par l’attentat du 14 juillet à Nice), vous 
aviez fait référence à une formule de Vincent 
Van Gogh : « Avancer, avancer toujours, quoi 
qu'il advienne ! » Que dites-vous de celle de 
l’écrivain humaniste Saint-Exupéry, qui, au 
demeurant, s’est posé sur l’ancienne base 
Guynemer : « Pour chaque fin, il y a toujours 
un nouveau départ ! » 
« Oui c’est un nouveau départ dans le sens où 
je vais pouvoir me concentrer sur mon acti-
vité professionnelle et ma vie personnelle. Je 
vais prendre du temps pour moi et pour mes 
proches. Je vais pouvoir réaliser des passions 
que je n’ai jamais pu encore vivre, parce que 
j’étais à 100%, voire 200%, dans mes fonctions 
précédentes… C’est une autre vie et cela va me 
faire du bien ! »

Propos recueillis 
par Xavier Grizot

Le tract électoral de la dernière élection municipale remportée haut la main (et c’est 
un euphémisme !) était co-signé par le maire sortant José Almeida et par sa pre-
mière adjointe Céline Tonot. C’est dire si le premier magistrat, qui avait annoncé, 
rappelons-le, ne pas se représenter en 2026, avait balisé le chemin de la transmis-
sion. Comme il nous l’explique dans cet entretien aux côtés de sa future succes-
seuse (la passation de pouvoir doit se faire avant la fin du mois), l’édile socialiste a 
toujours voulu créer les conditions pour que « l’équipe de gauche puisse continuer 
d’agir collectivement au service des Longviciennes et Longviciens durant de nom-
breuses années encore ». A 54 ans, José Almeida quitte, avec la responsabilité et le 
sens de l’engagement qui ont toujours été les siens, ses fonctions de maire…   

JOSÉ ALMEIDA :  
« JE PASSE LE RELAIS 
EN RESPONSABILITÉ »

LONGVIC

Nelson-Mandela avait 
été programmée et 
nous avons réussi à al-
ler bien au-delà. Plus 
encore que sur la BA 
102, c’est sur le centre-
ville que je me suis usé. 
François Rebsamen a parfaitement joué son 
rôle pour la BA 102. Sans lui, nous n’aurions 
jamais eu la première école de gendarmerie de 
France, la zone d’activité économique autour 
de l’aéroport, etc. Mais le centre-ville, c’était 
mon affaire et j’ai dépensé beaucoup d’énergie 
afin qu’il puisse réellement voir le jour. Cela 
me tenait particulièrement à cœur parce que 
c’était la meilleure des réponses au départ des 
soldats de l’Armée de l’Air. Nous avons telle-
ment travaillé avec toute l’équipe sur ce sujet. 
Nous avons ouvert le parc du Château à toute la 
population, ce qui a permis de faire le lien avec 
le parc de l’hôtel de ville, la passerelle, l’Ouche. 
Et, aujourd’hui, les habitants me disent  : le 
centre-ville a amené une attractivité très forte 
pour notre ville. Pour preuve, les prix de l’im-
mobilier se sont envolés à l’issue de sa réali-
sation. Tout a changé pour Longvic à partir de 
ce moment-là ! Et on l’a vu aussi avec la crois-
sance démographique que l’on a pu retrouver. 
Cela a eu un véritable effet levier… et cela se 
poursuit avec le quartier Valentin, l’éco-quar-
tier des Pommerets. Nous devrions avoir aussi 
une belle opération d’Orvitis dans les 2 à 3 ans 
qui viennent au bout de l’avenue Guynemer… 
Le tout en concertation avec les riverains, la 
dimension participative étant inscrite dans 
notre démarche. Nous sommes très attachés 
ici à Longvic à avoir des liens privilégiés avec la 
population, que ce soit Céline ou moi-même, 
mais aussi tous les membres de l’équipe mu-
nicipale. Je l’ai toujours dit  : mes habitants, ce 
sont mes patrons. Il faut leur rendre compte et 
pas seulement tous les 6 ans ! C’est ce que nous 
faisons avec toutes les opérations participatives 
que nous menons ».

Vous vous êtes illustré par le maintien de la 

ous venez 
d’annoncer que 

vous quittiez 
vos fonctions de 

maire de Longvic. 
Qu’est-ce qui a mo-

tivé cette décision 
qui n’est pas passée 

inaperçue ?
« C’est une décision mû-

rement réfléchie. Et cette 
réflexion a été partagée 

avec Céline Tonot, parce 
que c’est ma première ad-

jointe et parce que nous avons 
constitué un binôme depuis 

2014 et mon élection à Longvic. 
Je prends cette décision pour des 

raisons personnelles et en aucun 
cas pour des problèmes de san-

té ou pour de quelconques raisons 
politiques. J’arrive à la fin d’un cycle. Nous 
avons pu agir collectivement avec mon équipe 
de 2014 à 2020 et je me suis représenté pour 
continuer le travail engagé, notamment dans 
la métamorphose de la ville, en commençant 
par le centre-ville. Notre souhait était de pour-
suivre les transformations dans tous les quar-
tiers et c’est ce que nous avons engagé depuis 
2020. Il fallait que je puisse assurer la continuité 
de l’équipe. Les habitants se sont prononcés 
sur une équipe, et mon objectif était de créer 
toutes les conditions pour que cette équipe 
puisse perdurer dans le temps. J’ai un héritage 
qui date de 1995, avec l’arrivée de Michel Étié-
vant et de la gauche, puis de Claude Darciaux. 
Il était de ma responsabilité de pouvoir créer 
ces conditions afin de passer le relais. J’ai sou-

haité que cette transmission intervienne avant 
les élections de 2026, élections pour lesquelles 
j’avais déjà indiqué que je ne me représenterais 
pas. Pour assurer la continuité dans l’équipe, il 
m’est apparu nécessaire de transmettre un peu 
avant, dans les meilleures conditions, afin que 
la future maire puisse avoir une assise et que la 
population puisse avoir confiance en l’avenir. Je 
dis cela en toute modestie  : je pense que c’est 
avoir du sens politique que de pouvoir créer ces 
conditions et de transmettre ».

Pour autant, vous avez décidé de rester 
conseiller municipal…
«  C’est une question de principe  : j’ai été élu 
dans le cadre d’une liste, je reste sur cette liste 
et donc je demeure au conseil municipal. Je 
transmets la fonction de maire d’un commun 
accord avec Céline Tonot de manière à conti-
nuer le travail. La politique étant une passion 
pour moi, je reste au conseil municipal…  On 
pourrait résumer ainsi : j’ai découvert mes fonc-
tions en tant que 1er adjoint de Claude Darciaux 
de 2008 à 2014, j’ai pu agir à partir de 2014 avec 
toute une équipe et, à partir de 2020, j’ai souhai-
té mettre en place cette transmission politique. 
Je ne savais pas quand je le ferais pour que cela 
se passe dans les meilleures conditions. Au-
jourd’hui, c’est le cas. C’est une façon d’être res-
ponsable pour la suite. C’est aussi une façon de 
ne pas faire faux bond à la gauche. »

Quels sont les projets structurants dont vous 
êtes le plus fier : est-ce la requalification de 
la BA 102, avec l’arrivée de l’école de gen-
darmerie, la métamorphose du centre-ville 
ou bien encore l’avènement du centre spor-
tif Véronique Pecqueux-Rolland… ?
« C’est le centre-ville, parce que c’était attendu 
et je pourrais même dire tendu également. Cela 
a été très compliqué. Lorsque la fermeture de 
la BA 102 a été annoncée, nous avons mis les 
bouchées doubles afin de pouvoir avancer sur 
ce dossier majeur pour notre ville. Nous avons 
réussi à ce qu’enfin la Poste et le groupe Inter-
marché puissent tomber d’accord. La place 

« La réalisation structurante 
dont je suis le plus fier : 

la métamorphose 
du centre-ville de Longvic »

« Je vais prendre du temps 
pour moi et pour mes 

proches. Je vais pouvoir 
réaliser des passions que je 
n’ai jamais pu encore vivre, 

parce que j’étais à 100%, voire 
200%, dans mes fonctions 

précédentes… »

Céline Tonot : « Une nouvelle énergie »
« C’est une belle marque de confiance. Nous avons toujours travaillé main dans la main et ce 
n’est pas, bien évidemment, une surprise. Dans ma collaboration avec José Almeida, la seule 
fois où j’ai été surprise, c’est en 2013 lorsqu’il m’a proposé d’être sa première adjointe. Nous 
avions déjà travaillé ensemble l’Agenda 21 et, après avoir été sa directrice de campagne, je ne 
m’attendais pas à me voir proposer ce poste… Dès cet instant, la confiance était totale et nous 
avons toujours travaillé dans l’écoute et dans l’échange. Aucun désaccord n’est apparu dans 
notre travail en commun. Je peux dire que nous avons une véritable complicité. Aujourd’hui 
c’est la traduction de ce qu’il a toujours dit. Si vous me permettez l’expression, José Almeida n’a 
pas la maladie du pouvoir et seul l’intérêt général pour les Longviciens prime à ses yeux… », a 
commenté, à ses côtés, Céline Tonot, non sans ajouter : « Pour moi, ce n’est pas un nouveau 
départ… Nous sommes dans une année olympique et, pour moi, le 4 x 100 m représente la plus 
belle des courses. Il y a un passage de relais et cela rebooste. Cela donne une nouvelle énergie à 
l’équipe, auquel José Almeida appartiendra toujours. Il y a des engagements à mener jusqu’au 
bout et il faut aussi envisager les prochains… L’envie est bien là ! »

Photo Vincent Arbelet
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Le maire et président 
de Dijon métropole, 
François Rebsamen, a 
achevé ses vœux par 
une citation d’un poète 
et résistant français 
qu’il affectionne 
particulièrement, René 
Char : « Il n’y a que 
deux conduites avec 
la vie : ou on la rêve, 
ou on l’accomplit ». 
Et l’ancien ministre 
d’ajouter : « C’est le 
sens de l’engagement 
auquel je nous appelle 
toutes et tous ! »

Olympique… et politique ! Ce n’est pas parce que cela rime que nous avons décidé 
de retenir ces deux termes pour commenter la traditionnelle cérémonie de vœux de 
François Rebsamen. Mais un autre qualificatif (sportif) s’est imposé de lui-même…

2024 DÉMARRE SUR LES 
CHAPEAUX DE ROUE…

VŒUX

« S'il y a une arrivée d'étape 
du Tour de France à Dijon, 
c'est grâce à ma première 

adjointe Nathalie Koenders et 
à personne d’autre ! »

ffensif… tel est, en substance, 
l’épithète qui pourrait le mieux 

qualifier le maire et pré-
sident de Dijon métropole, 

François Rebsamen, à 
l’occasion de ses vœux 

devant quelque 3 000 
personnes le vendre-
di 12 janvier au Zé-
nith. Nous pourrions 
ainsi écrire qu’en 
cette année sportive 

par excellence –  Jeux 
olympiques et para-

lympiques, Tour de 
France et Championnat 

du monde de pétanque –, 
l’ancien ministre se rappela 

au bon souvenir de son poste de 
numéro 10, dépositaire du jeu de son 

équipe, lorsqu’il arpentait les terrains de foot. 
Quand il passait à la vitesse supérieure et distri-
buait le jeu pour vaincre l’adversité ! 
Lisez plutôt : « En 2024, on ne ralentit pas, on 
persévère. On persévère dans notre volonté 
d’une Ville et d’une Métropole où il fait bon 
vivre, où chacun peut habiter quels que soit 
ses revenus, une Ville et une Métropole so-
ciales, écologiques, innovantes ». Ou encore, 
en matière de transition énergétique : « Sur le 
registre du climat, nous laissons derrière nous 
une année enregistrée comme la plus chaude 
de tous les temps. Et pourtant… Nous quittons 
2023 avec le sentiment d’avoir pris notre part à 
l’action, car tout n’est pas négatif, loin de là, et 
c’est bien l’optimisme de l’action qui doit préva-
loir en toutes circonstances ! » Et l’action, dans 
ce domaine comme dans tant d’autres (voir les 
morceaux choisis ci-dessous), va se poursuivre, 
le pessimisme de l’inaction étant hors-jeu dans 
l’esprit de François Rebsamen. Avec, évidem-
ment, la notion d’équipe chevillée au corps : 
«  C’est parce que nous formons une grande 
et belle équipe, diverse, que nous pourrons 
continuer dans la voie de l’engagement, pour 
une société progressiste, plus juste, fondée sur 
les principes de l’universalisme ! » D’ailleurs le 
slogan du film dynamique présenté avant son 

intervention n’était autre que : « A Dijon, l’enga-
gement est un sport d’équipe ! »

« A bon entendeur… »
Tout en défendant le bilan d’une « métropole 
européenne et internationale, qui ne se tient 
pas à l’écart des grands enjeux du monde, bien 
au contraire », François Rebsamen n’a pas man-
qué de porter quelques coups. En cette année 
d’élections européennes (le 9 juin prochain), il 
a taclé l’extrême droite : « L’avenir est entre nos 
mains. Que voulons-nous faire de cette Europe ?  
Je nous mets en garde : cette élection, ça n’est 
pas une répétition de l’élection présidentielle 
française ou des élections législatives. L’enjeu, 
c’est l’Europe et la vision que nous voulons por-
ter, avec sérieux. Si nous ne voulons pas d’une 
Europe d’extrême droite, si nous voulons une 
Europe sociale, démocrate, il faudra nous mo-
biliser ! »
Le maire de Dijon n’a pas manqué non plus 
d’afficher les «  différences d’approches fon-
damentales avec le président du Conseil dé-
partemental ». Que ce soit sur la Culture, pour 
laquelle « la subvention de 3 700 € du Dépar-
tement pour la Vapeur, ouverte à tous les ha-
bitants, y compris ceux de la Côte-d’Or  » lui 
laisse toujours un goût amer…  Ou sur la tari-
fication des repas scolaires : « Certains prônent 
le repas à la cantine à un tarif unique pour tous. 
D’autres – j’en suis – pensent que moduler les 
tarifs selon le revenu des familles est plus juste 
et beaucoup plus équitable ». Sans oublier « le 
traitement des déchets de 92% des habitants de 
Côte-d’Or…  pendant que d’autres affichent le 
slogan « 100% Côte-d’Or ! »
Et, pour revenir à l’univers sportif, un message 
n’est pas non plus passé inaperçu : « Nous au-
rons le Tour de France le 12 juillet à Dijon. A 
bon entendeur salut, c’est grâce à ma première 
adjointe Nathalie Koenders et à personne 
d’autre, si vous voyez ce que je veux dire. C’est 
elle qui a obtenu cela ! » Quand l’on vous disait 
que, politiquement, cette année 2024 démarre 
sur… les chapeaux de roue !
Xavier Grizot

Le Zénith et les Miss France
«  C’est le Zénith de France qui enregistre les 
meilleurs résultats en termes de fréquentation. 
Nous sommes ici tout juste quatre semaines 
après la soirée des Miss France. Certains ont 
pu faire la fine bouche, j’ai entendu quelques 
tentatives de polémiques ici où là. Pour ma 
part, et sans ambiguïté, je suis très heureux que 
notre Zénith métropolitain ait pu, 10 ans après 
une première édition, offrir à 9,1 millions de 
téléspectateurs – soit la plus forte audience ja-
mais obtenue – de découvrir un peu de Dijon 
à travers des images de promotion de la ville. 
C’est bon pour l’économie puisque cela re-
présente environ 5 400 nuitées. Dans une ville 
qui consacre presque 25% de son budget à la 
culture, nous n’avons à rougir de rien ! » 

« Les bruits de bottes » 
« Je crois pouvoir dire que nous quittons 2023 
sans regrets, tant au plan international elle aura 
été éprouvante et violente. Le chaos, les bruits 
de bottes et la fureur se sont répandus sur la 
planète. Nous voyons des régimes réaction-
naires, extrémistes, totalitaires, avec à leur tête 
des despotes qui n’ont aucun respect de l’être 
humain et qui mettent en péril nos démocra-
ties européennes. Après l’invasion de leur pays 
par la Russie, les Ukrainiens viennent de pas-
ser le second Noël dans la guerre. Cette guerre 
aux portes de l’Europe est un drame qui nous 
concerne (…) Le conflit israélo-palestinien est 

« Les discriminations sont 
des passions mauvaises qui 

rendent l’homme incapable de 
distinguer la vérité »

une véritable horreur. Outre le fait que le Ha-
mas est une organisation terroriste et qui se 
comporte comme telle, la situation à Gaza est 
absolument insoutenable pour les populations 
civiles (…) Quelle autre solution que celle où vi-
vraient côte à côte deux États qui se respectent ?  
Quelle autre réponse que celle de l’universa-
lisme des valeurs et sans cesse proclamer notre 
haute vision de l’humanité pour écrire un ave-
nir de paix, de liberté, de solidarité et de recon-
naissance de la dignité de l’autre ? »

« Transition écologique : 
l’optimisme de l’action »
« Notre ambition de faire de Dijon la première 
vraie métropole écologique de France est à 
l’œuvre (…) Notre métropole produit davan-
tage d’énergie qu’elle n’en consomme pour son 
propre patrimoine et le fonctionnement de ses 
propres services. (…)  Nous avons fait le choix 
d’investir massivement (…) Nous traitons les 
déchets de 92% des habitants de Côte-d’Or (…) 

Nous sommes impliqués dans trois grands pro-
grammes européens dont « Response », qui vise 
à faire de Fontaine d’Ouche un quartier à éner-
gie positive…  En ce début d'année circulent 
dans notre métropole les premières bennes à 
ordures à hydrogène. C’est une première en 
France !  (…) Et ce que nous voulons en 2024 
pour Dijon métropole, c’est accélérer le virage 
écologique. Accélérer, avec comme préoccu-
pation première celle des conditions de vie des 
habitants ! »

« La France a besoin 
des talents étrangers »
«  L’enseignement supérieur est absolument 
crucial pour l’avenir de nos territoires et leur at-
tractivité. Je suis fondamentalement convaincu 
que nous avons raison de miser sur l’enseigne-
ment supérieur pour attirer des jeunes, avec la 
volonté de les retenir et de leur proposer des 
emplois. Dijon compte 40 000 étudiants, dont 
3 500 étudiants internationaux et je le dis sans 
arrière pensée : ils sont bienvenus à Dijon, et je 
regrette le très mauvais signal donné par le dur-
cissement de leurs conditions d’accueil dans la 
loi immigration, sur laquelle je me suis expri-
mé par ailleurs. Je crois que l’attractivité de la 
France en matière de compétences mondiales 
a besoin des talents étrangers ».

L’anniversaire de l’appel 
de l’Abbé Pierre
« J’assume la construction de logements, et 

je l’assume a fortiori dans la période à venir. 
Comme pourrait le dire Régis Debray, « pour 
se dépasser, il faut commencer par s’assumer »,  
et bien j’assume la politique du logement 
comme un fondamental de notre politique so-
ciale, écologique et économique. Le 1er février, 
la fondation Emmaüs célébrera le triste 70e an-
niversaire de l’appel de l’Abbé Pierre. C’est un 
devoir d’élu d’offrir à tous nos concitoyens un 
logement abordable, un endroit où vivre dans 
des conditions décentes. Mais nous allons vers 
des temps difficiles… Le logement, les trans-
ports et l’alimentation sont les 3 grands enjeux 
d’une politique de transition. La densification 
raisonnable est un notre objectif, et non l’étale-
ment urbain au détriment des terres agricoles ».

« La jeunesse, le souffle de l’avenir »
« La jeunesse est présente comme chaque an-
née, incarnée par les enfants du Conseil muni-
cipal des enfants de Dijon. Chers enfants, vous 
êtes le souffle de l'avenir. Vous êtes les gardiens 
de notre Histoire. C'est à nous que revient la 
responsabilité de vous apprendre à connaître 
l’histoire, à promouvoir l'humanisme. Si notre 
vigilance faiblit, les horreurs du passé peuvent 
se répéter. Il est crucial que nul ne l’ignore. 
Comme le disait Martin Luther King : « Nos vies 
commencent à finir le jour où nous devenons 
silencieux à propos des choses qui comptent ». 
Alors, soyons ensemble les gardiens vigilants de 
la démocratie et de la laïcité ».

« Si nous ne voulons pas 
d’une Europe d’extrême 

droite, si nous voulons une 
Europe sociale, démocrate, il 

faudra nous mobiliser ! »
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our ses vœux 2024, alors 
que se profile une an-

née riche en événe-
ments sportifs de 
portée nationale 
et internationale, 
le président du 
Conseil Dépar-
temental a mis 

le grand braquet. 
Cette métaphore 

cycliste a tout lieu 
d’être, puisque, le 8 jan-

vier au palais des Congrès, 
François Sauvadet disposait d’un in-

vité de marque pour sa traditionnelle cérémo-
nie, qu’il a conclue par cette formule : « Pour la 
Côte-d’Or je n’ai qu’un engagement : je conti-
nuerai à tout faire pour que notre Département 
rayonne et que chacun soit fier d’être Côte-
d’Orien et se voit un avenir là où il l’a décidé ! » 
Cet invité n’était autre que Christian Prud-
homme, l’emblématique directeur du Tour de 
France, qui effectuera son retour après 7 ans 
en Côte-d’Or. Et quel retour puisque, du 4 au 
6 juillet prochains, la Grande Boucle compte-
ra une arrivée aux allées du Parc à Dijon, un 
contre la montre sur la route des Grands Crus 
et un départ à Semur-en-Auxois ! « Les départe-
ments qui accueillent trois jours de suite le Tour 
de France sont rarissimes », a mis en exergue 
Christian Prudhomme, non sans développer : 
« Ce qui est fort, ce n'est pas le nombre de ki-
lomètres – 200 au total – c'est le fait que l'on 
vienne trois jours et que l'on permette à chacun 
de s’exprimer ». 
Avec les Jeux Olympiques et Paralympiques de 
Paris 2024, pour lesquels la flamme olympique 
sera de passage sur 8 sites de la Côte-d’Or, 
François Sauvadet n’a pas manqué de glisser :  
« Je formule le vœu que ces grands événements 
permettent à la Nation tout entière de se ras-

sembler autour des valeurs universelles du 
sport et de l’esprit d’équipe !  » Une chose est 
sûre : l’équipe de Côte-d’Or, autour de son lea-
der François Sauvadet, a décidé de rouler vers 
l’avenir… Enfin nous aurions pu écrire sprinter !
Xavier Grizot

LA CÔTE-D’OR SPRINTE 
VERS L’AVENIR

VŒUX

Le président du conseil départemental, 
François Sauvadet, disposait d’un invité 
de marque pour sa cérémonie de vœux : 
le directeur du Tour de France, Christian 
Prudhomme (photo Philippe Bruchot-CD 21)

La Tour Eiffel 100% Côte-d’Or
Parmi les annonces fortes du président 
du Conseil départemental lors de ses 
vœux, figure, sans conteste, l’une des 
opérations qui se déroulera concomi-
tamment au Salon de l’Agriculture. Afin 
de favoriser l’attractivité de la Côte-d’Or 
et de ses producteurs et artisans : « En 
marge du Salon, nous offrirons un es-
pace exceptionnel à nos producteurs 
100% Côte-d’Or sur la Tour Eiffel, pour 
rendre hommage à Gustave Eiffel, Côte-
d’Orien le plus connu au monde dont 
nous célébrons le centenaire de la dis-
parition ».

Les grands chantiers
François Sauvadet : 
• « Le budget de la Côte-d’Or consacré aux solidarités humaines va dépasser pour la première 

fois en 2024 un montant inédit de plus de 350 M€. Quand tant de personnes souffrent, nous 
devons tout faire pour prévenir le risque de basculement dans la précarité de familles, y 
compris celles qui pourtant travaillent et ne s’en sortent plus ! »

• « Nous sommes face aux grands défis du changement climatique et de la transition éner-
gétique. Nous devons préparer la Côte-d’Or à y faire face. C’est un devoir pour nos enfants. 
C’est la raison pour laquelle nous allons continuer d’investir plus de 130 M€ »

• « Nous avons terminé le chantier du siècle. Nous avons achevé la construction physique de 
la fibre. Ce déploiement aura coûté 142 M€, financé à plus de la moitié par le Département, 
à 36% par l’État et à 9% par la Région. Si j’avais un seul commentaire à faire pour la Région :  
Peut mieux faire ! »

• « Depuis le 1er janvier, nous avons désormais la responsabilité de 5 710 km de routes dé-
partementales avec la reprise de l’A38 Pouilly-en-Auxois/Dijon. J’ai souhaité que cette au-
toroute s’appelle « la Côte-d’Orienne » car c’est un axe structurant et gratuit, j’insiste, au 
service de tous les Côte-d’Oriennes et de tous les Côte-d’Oriens ! »

Pleins feux sur le spécialiste à Dijon 
du sur-mesure dans le domaine de la 
signalétique et des enseignes : AVS 
Communication. Dirigée par Arthur De-
ballon, cette société, qui maîtrise tout le 
processus – de la conception à la pose, 
en passant par la fabrication –, dispose 

d’un show-room unique à plus d’un 
titre…

’il y a bien une vitrine 
que tous ses prospects 

peuvent déguster à sa 
juste mesure, c’est la Cité 

internationale de la Gas-
tronomie et du Vin ! Un peu 

comme le DFCO – surtout 
lorsqu’il évoluait pré-

cédemment en Ligue 
1 – pour lequel cette 
entreprise a aussi fait 
beaucoup… 
Pour AVS Commu-

nication, la CIGV re-
présente un excellent 

exemple de son sa-
voir-faire, un «  véritable 

show-room  » pourraient dire 
certains ! Il faut dire que sa signature y 

est légion : enseignes, signalétiques intérieures 
et extérieures, signalétique événementielle, 
peinture sur façade, flocage de véhicules…  Et 
le tout réalisé dans des délais qui furent on ne 
peut plus contraints. Ainsi, pour la petite His-
toire – ou la grande c’est selon –, ses équipes 
finalisaient le comptoir une heure avant l’ar-
rivée de l’ancien Président de la République 
pour l’inauguration. Nous étions le 6 mai 2022 
et François Hollande se plaisait alors à ériger 
« Dijon comme capitale du monde… » 
Aussi nous permettrez-vous de qualifier AVS 
Communication d’entreprise… capitale ! Même 
si son dirigeant, Arthur Deballon, avec l’éthique 
et l’humilité qui sont les siennes, jugera, à n’en 
pas douter, ce qualificatif exagéré. 
Et pourtant, depuis son arrivée dans l’entre-
prise de son père – en 2011 – et son rachat en 
2016, cette société basée en zone Cap Nord n’a 
eu de cesse de se développer. A l’exception de la 
pause Covid – cette entreprise étant de tous les 
événements, leur arrêt a entrainé de facto une 
cessation de l’activité –, son chiffre d’affaires a 
progressé de 20% en moyenne par an : il de-
vrait atteindre 3,2 M€ en 2023 contre 2,8 lors de 
l’exercice précédent. De 8 salariés à ses débuts, 
ils sont dorénavant 28, trois experts en enseigne 
venant encore d’être embauchés. Depuis début 
2023, pas moins de 300 000 euros ont été in-
vestis dans de nouvelles machines, pour aller 
encore plus loin dans le pliage, le soudage de 
métal, la découpe laser… Et ce, afin de limiter la 

sous-traitance et de gagner toujours plus en ré-
activité. In fine, grâce à cette gestion de A à Z – du 
dessin à la pose, en passant par la fabrication –,  
sans être tributaire de prestataires extérieurs, ce 
sont ses clients qui sont gagnants, voyant leurs 
coûts réduits…

Partout en France
Vous comprenez mieux pourquoi ceux-ci ne lui 
font pas défaut. D’ici comme ailleurs au demeu-
rant… « Nous sommes fièrement installés à Di-
jon mais nous avons aussi une clientèle natio-
nale », explique, avec le sens de la formule qui 
le caractérise – la communication est bien dans 
son ADN ! – Arthur Deballon, qui détaille no-
tamment : « Nous travaillons pour des groupes à 
taille humaine, à l’image des Galeries Lafayette 
et leurs 60 magasins, ou des Palais des Thés (30 
magasins). Mais nous avons aussi œuvré durant 
12 mois pour le déploiement de la signalétique 
et des enseignes des centrales nucléaires et hy-
droélectriques partout en France ».
Nombreux sont celles et ceux qui font confiance 
à cette société qui, dans ses ateliers qu’elle a in-
vestis en 2017, n’affiche pas moins de 9 métiers :  
couturières, soudeurs, opérateurs machines…
Nous ne pouvons, au demeurant, que vous 
conseiller de visiter ces 3 500 m2 et vous com-
prendrez aussi aisément pourquoi nous avons 
décidé de placer les projecteurs sur cette entre-
prise pas (tout à fait) comme les autres. Vous 

saisirez toute l’étendue des potentialités de 
cette structure, où le développement passe par 
la technicité des équipements mais surtout par 
la passion et le professionnalisme des femmes 
et des hommes qui la composent. 
Ajoutons aussi à cela qu’AVS Communication 
est adossée à AXO Agencement, spécialiste, 
quant à elle, de la création de stands tous plus 
visuels les uns que les autres… pour laquelle 
aussi la fidélité des clients n’est pas un vain mot 
(nous vous dévoilerons cette entité dans notre 
prochaine édition). 
Une chose est sûre : AVS Communication re-
présente une entreprise dijonnaise par excel-
lence…  Autrement dit, à déguster sans modé-
ration aucune !
Camille Gablo

UNE ENSEIGNE À DÉGUSTER…  
SANS MODÉRATION

AVS COMMUNICATION

Arthur Deballon est à la tête aujourd’hui d’une 
entreprise de 28 salariés qui maîtrise de A à Z 
la signalétique et les enseignes : de la création 
à la pose, en passant par la fabrication (crédit 
photo Grégory Girard)

AVS Communication 
ZAE Cap Nord
3 rue de la Brot
21000 Dijon
03 80 71 52 25
www.avs-communication.com
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Lionel Messi (à 8 reprises), Karim Benze-
ma, Luka Modric, Christiano Ronaldo (5 
fois), Kaka, Fabio Cannavaro, Ronaldinho, 

Andreï Chevtchenko, Pavel Nedved, Ronaldo, 
Michael Owen, Rivaldo, Zinedine Zidane… Tels 
ont été les vainqueurs des dernières éditions 
des Ballons d’Or du magazine France Football 
qui a inventé cette grand-messe. Nous sommes 
remontés jusqu’en 1998 pour réécrire avec bon-
heur les noms des deux derniers artistes fran-
çais à avoir soulevé ce trophée… 
Les Ballons d’Or de Dijon l’Hebdo ont moins 
d’antériorité que ceux de France Football (nés 
en 1956) puisque la première édition remonte 
à 2014, mais, en choisissant cette appellation 
qui parle au-delà du monde du ballon rond, ils 
ont pour but de placer les projecteurs sur toutes 
celles et tous ceux qui font rayonner le terri-

toire. Ou gagner c’est selon, pour rester dans le 
vocabulaire footballistique  ! Les femmes et les 
hommes, qui, par leur travail, leur fonction ou 
leurs idées et innovations, apportent leur belle 
pierre à la vie de la cité. 
C’est ainsi que chaque année la rédaction de 
Dijon l’Hebdo sélectionne une belle équipe 
des Ballons d’Or, coachée par un entraîneur et 
encadrée par un président. Et celle de 2023, qui 
fut co-présentée par le Pdg de Dijon l’Hebdo, 
Jean-Louis Pierre, et l’ex-miss Bourgogne Laure 
Mattioli, a superbe allure. Avec également des 
coups de cœur qui ne devraient pas non plus 
laisser personne indifférent.
Les grands joueurs (et joueuses) de l’année 
dernière ont été particulièrement applaudis à 
l’occasion d’une soirée des plus conviviales or-
ganisée le 12 décembre au sein du magnifique 

cabaret Odysséo. Dans cet écrin de charme, 
pilotée de main de maître par Christophe Gon-
net, nos autres partenaires, tels le traiteur Car-
los Alves, à la tête du Domaine Le Pré du Chêne, 
ou encore le Goût du Vin ont régalé les quelque 
250 invités. Sans omettre (visuellement) le 
sculpteur Michel Couqueberg, dont une sta-
tue est remise au président de cette équipe pas 
comme les autres… Celui de cette édition 2023, 
à savoir Nicolas Isnard, qui a le charme, par-
don La Charme, chevillée au corps et au cœur, 
mettra, à n’en pas douter, en bonne place ce 
trophée dans ses établissements. Là où, comme 
Karim Benzema ou Zinedine Zidane avant lui, 
ce grand professionnel de la cuisine sait déli-
vrer… de vrais caviars !
Xavier Grizot

BALLONS D'OR

BALLONS D’OR DIJON L’HEBDO 2023
UNE ÉQUIPE POUR DÉLIVRER DES VRAIS… CAVIARS

Entraîneur : 
Catherine Petitjean

Président : 
Nicolas Isnard

Franck Lehenoff

 Claire Arnou Jean-Philippe Morel

Olivier Fouquet

Sandra Foucat
Danielle Juban

Jamel Blissat 

Ines Verove

Marion Thibaudin

Bilel Latreche Océane Godard

BALLONS D'OR

BALLONS D’OR
UN ENCADREMENT… DE CHARME
Les postes de président et d’entraîneur sont essentiels à la réussite d’une équipe et d’un club. Tout un chacun le sait… Et, 
en 2023, deux personnalités locales se sont distinguées et méritent, sans conteste, ces postes emblématiques dans notre 
équipe des Ballons d’Or. Et, comme nous avons la parité au cœur, vous ne serez pas surpris par notre choix…

Toute l’équipe de Dijon l’Hebdo tient à remercier ses partenaires pour cette soirée :
Ville de Dijon, Dijon Métropole, Aptissen, Cartylis, BAU, Ordre des Experts Comptables, Crédit Mutuel, Formapi, AXA Cabinet Chape-
lon-Naegelen, Evo & Go, Le Goût du Vin, Domaine du Pré du Chêne, Fromagerie Gaugry, Lapierre Experience Center

 

Catherine Petitjean
Quelle meilleure entraîneuse que celle qui a réussi, depuis 1998, à 
fédérer autour d’elle ses équipes pour inscrire au présent et au fu-
tur la Maison historique de pain d’épices Mulot & Petitjean ! « Pas 
grand-monde  » nous rétorquerez-vous… Et vous aurez raison… 
aussi, pour ce poste fédérateur, où la quête de l’excellence et la re-
mise en question doivent être fédératrices, le nom de l’entraîneur 
2023 de notre équipe des Ballons d’Or s’impose de lui-même : il 
s’agit de Catherine Petitjean, qui fut décorée il y a peu des insignes 
d’Officier de la Légion d’Honneur par le maire et président de Dijon 
métropole, François Rebsamen. Le ministère de l’Agriculture et de 
la Souveraineté alimentaire ne s’y est pas trompé… Et ce n’est pas 
le seul puisque cette dirigeante d’entreprise a été aussi choisie pour 
succéder à Jean-Philippe Girard à la tête de l’agence d’attractivité de 
la cité des Ducs, Dijon Bourgogne Invest. Un nouveau défi qu’elle 
saura, n’en doutons pas, relever, comme tous les précédents !

 

Nicolas Isnard
C’était vrai avant mais cela l’est d’autant plus depuis l’avènement 
de la Cité internationale de la Gastronomie et du Vin, qui a placé 
la capitale régionale comme l’une des destinations touristiques 
incontournables dans le monde (selon CNN et d’autres…) : Dijon 
et la gastronomie sont étroitement liées. Aussi c’est tout naturelle-
ment que Dijon l’Hebdo, dans ses colonnes ou dans ses magazines 
(et notamment Dijon Gourmand), se fait l’écho régulièrement du 
meilleur dans le domaine, à l’instar de la Charme Collection. Un 
savoir-faire unique, une passion rarement égalée, un goût pour le 
voyage culinaire affirmé… Naturellement, un nom s’est imposé 
pour le poste de président : Nicolas Isnard, qui, avec son compère 
David Le Comte, met des étoiles plein les yeux à l’Auberge de la 
Charme à Prenois ou encore au Bistrot de Norges, qui a fait, lexique 
du golf oblige, balle neuve en 2023. Et la liste est loin d’être exhaus-
tive… L’excellence de Nicolas Isnard s’est même exportée jusqu’à 
Abu Dhabi, aux Émirats Arabes Unis, où il a pris la direction d’un 
des restaurants les plus en vue…  

ENTRAÎNEUR PRÉSIDENT

Le Pdg de Dijon l’Hebdo, Jean-Louis Pierre, récompensant le chef étoilé de la 
Charme Collection, Nicolas Isnard

Le président de l’équipe 2022 des Ballons d’Or de Dijon l’Hebdo, Jean-Philippe 
Girard, transmettant le trophée d'entraîneur à Catherine Petitjean 
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Franck Lehenoff
Alors que l’école à la française n’a de cesse de subir de mauvaises notes à l’échelle 
internationale, les belles initiatives territoriales affichent, peut-être plus que ja-
mais, leur pertinence. Et, en matière d’éducation, s’il est un excellent gardien du 
temple, c’est bien Franck Lehenoff. Vous comprenez mieux pourquoi l’adjoint à 
l’éducation, à la restauration bio et locale comme il se doit, a toute sa place, dans 
notre équipe des Ballons d’Or, au poste toujours difficile de gardien de but. Il a 
multiplié les actions pour l’école cette année à Dijon, à l’image du plan de 75 M€ 
sur 10 ans pour les travaux dans les établissements scolaires afin de répondre 
notamment au changement climatique… Et Franck Lehenoff, qui a excellé sur 
les terrains de rugby, appréciera que nous le placions à un poste où il peut aussi 
jouer à la main !

 

Océane Godard
Depuis quelques années, les arrières 
latéraux ne peuvent plus se contenter 
de défendre. Ils doivent aussi savoir 
déborder et servir les attaquants. Il leur 
faut donc faire preuve de créativité. 
Océane Godard, qui défend l’emploi 
sur le territoire, et qui préside Créa-
tiv’, le cluster emploi-compétences du 
bassin dijonnais, a tout pour revêtir le 
maillot de n° 3. Elle a su en effet faire 
passer l’ancienne Maison de l’Emploi 
et de la Formation du bassin dijonnais 
dans une nouvelle division, en faire 
un véritable lieu de développement et 
d’innovation au bénéfice du territoire 
et de ses habitants. Quand l’on sait que Dijon a un taux de chômage 
d’environ 2 points inférieur à la moyenne nationale, il faut savoir 
rendre à César…

Claire Arnou
Dans le foot moderne, même les ar-
rières savent parfois faire du cinéma. 
Regarder Lucas Hernandez au PSG et 
vous tomberez d’accord avec nous… 
Aussi vous comprenez aisément que 
nous ayons choisi celle à qui l’on doit 
la première école (et la seule au de-
meurant) dédiée au maquillage de 
scène en Bourgogne Franche-Comté. 
Une école qui porte bien son nom, 
Backstage. Ayant eu la passion du ma-
quillage artistique dès son plus jeune 
âge, Claire Arnou a œuvré durant une 
vingtaine d’années sur les plateaux de 
cinéma, les plateaux télévisés, les stu-
dios photos, les loges des grands opéras aux podiums de mode. Et 
c’est à Dijon que cette professionnelle reconnue a choisi de trans-
mettre et sa passion et son savoir-faire. Une belle structure pour la 
défense de son art… !

 

Jean-Philippe Morel
Il y a tout juste un an, au Salon Bleu du Palais des Ducs pour être plus précis, Jean-Phi-
lippe Morel était décoré par le maire de Dijon François Rebsamen de l’Ordre national 
du Mérite. Un ruban bleu, dans le Salon bleu, pour « le défenseur des Bleus » ! S’il y a 
bien une profession que l’on peut facilement mettre en défense, c’est bien celle d’avo-
cat. Et d’autant plus quand celui-ci excelle dans la défense des institutions de la Ré-
publique. Jean-Philippe Morel n’est autre que l’avocat des agents de l'administration 
pénitentiaire et le représentant de l'association professionnelle nationale de militaires 
Gendarmes et Citoyens. Un engagement au barreau que l’on retrouve aussi dans la vie 
publique, puisqu’il met, comme adjoint de Dijon, la même passion pour les anciens 
combattants, le devoir de mémoire et l’engagement citoyen.

GARDIEN 1

ARRIÈRE GAUCHE 3ARRIÈRE DROIT 2

STOPPEUR 4

Crédit photo : Jonas Jacquel - Ville de Dijon

 

Bilel Latreche
A Dijon l’Hebdo, même si nous plaçons pratiquement toujours les projecteurs 
sur ce qui va bien, sur celles et ceux qui font bouger le territoire, loin de l’état 
d’esprit de mal-être ambiant (telle est notre ligne éditoriale), nous savons parfois 
tacler et faire preuve d’une certaine forme de radicalité ! Aussi, nous sommes 
partisans des défenseurs virils, autrement dit des libéros à l’ancienne… Et qui de 
mieux que Bilel Latreche pour occuper ce poste. Le grand maître du Noble art di-
jonnais a tout pour repousser toutes les attaques et pour coucher les adversaires. 
Notre boxeur préféré – il ne faut pas s’en cacher – a encore réussi une année 2023 
remarquable : une décision unanime des arbitres contre le franco-tchèque Gre-
gory Trenel, une victoire par KO à Bangkok et une 11e ceinture internationale en 
terres doloises…

Marion Thibaudin
Nous nous faisons l’écho régulièrement 
dans nos colonnes de l’excellence du 
Centre Georges-François Leclerc dans la 
lutte contre le cancer. C’est la raison pour 
laquelle son directeur, le Pr Charles Cou-
tant, fut régulièrement nominé dans nos 
Ballons d’Or. Cette année, place à Marion 
Thibaudin, chercheuse sur la Plateforme de 
transfert en biologie du cancer. Aux côtés 
du Pr François Ghiringhelli, oncologue et 
directeur de l’unité Inserm 1231, son travail 
a été publié par la prestigieuse revue Nature 
Medecine (l’une des 3 plus importantes 
revues médicales au monde). Il s’agit d’un 
essai clinique, appelé MEDITREME, qui a 
consisté à combiner l’immunothérapie et la 
chimiothérapie en utilisant 2 anticorps acti-
vant le système immunitaire…

 

Danielle Juban
Là ce n’est pas François Rebsamen, le maire 
de Dijon qui nous contredira, le numéro 10, 
qu’il a été dans sa jeunesse, a un rôle clé dans 
une équipe. C’est le dépositaire du jeu, c’est lui 
qui est à la baguette… De la baguette à la Foire 
internationale et gastronomique de Dijon, il 
y a certes un pas mais nous avons décidé de 
le franchir. Pour Dijon l’Hebdo, la présidente 
de la nouvelle SPL Dijon Bourgogne Events 
en charge de l’organisation de la Foire, événe-
ment commercial le plus important de Bour-
gogne Franche-Comté, méritait pleinement 
d’être notre organisatrice du jeu. Surtout que 
le pari, conjuguant tradition et innovation, fut 
réussi, avec une fréquentation qui a recou-
vré, avec près de 154 000 visiteurs, son niveau 
d’avant-Covid…

Olivier Fouquet
S’il y a bien une structure qui performe 
dans l’univers de l’alternance, c’est Forma-
pi. Doit-on encore présenter cet organisme 
de formation-CFA hors les murs tellement 
sa croissance est exponentielle, la réponse 
s’impose d’elle-même ! A un an de son 30e 
anniversaire, cet organisme, qui a compté 
plus de 2 600 apprentis en 2023, et ce sur 
toute la France, s’est doté d’un nouveau 
siège beaucoup plus fonctionnel, dans le 
quartier de la Toison d’Or à Dijon. Que de 
chemin parcouru – et de victoires pour les 
jeunes qui ont bénéficié de son excellence – 
depuis que le CFA du sport de Bourgogne a 
vu le jour en 1994 dans la capitale régionale !  
Formapi dispose d’un directeur général 
emblématique : Olivier Fouquet, qui n’a pas 
son pareil pour évoluer dans le milieu de 
l’apprentissage…

LIBÉRO 5

MILIEU 10MILIEU 6 MILIEU 8 
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Sandra Foucat
Si vous allez lu le dernier numéro de Dijon l’Hebdo, vous avez pu 
voir encore son nom inscrit tout en haut des Trophées Label Ville 
que le service commerce de la ville de Dijon attribue aux enseignes 
qui apportent pleinement leur pierre à l’attractivité dijonnaise. Le 
Boudoir de Sandra a encore été primé, cette fois-ci dans la catégo-
rie Transition écologique et Sobriété énergétique. Cette échoppe 
créée par Sandra Foucat est exemplaire à plus d’un titre : éclairage 
LED, contenants recyclés, cheveux transformés en paillage pour 
l’agriculture ou en dépolluant des eaux et des sols… S’il est un sa-
lon de coiffure impliqué dans la sauvegarde de notre planète et son 
développement durable, c’est bien le sien.

 

Jamel Blissat
Dans l’univers du cinéma, un nom s’impose de plus en plus : Jamel 
Blissat. Celui qui a commencé avec ses arabesques et son sens du 
rythme à Figure de Style à Chenôve était à l’affiche d’Indiana Jones, 
opus 5, sorti en juin dernier. Nominé aux Emmy Awards pour ses 
exploits, ce cascadeur n’arrête pas de franchir des paliers (sans 
tomber évidemment) : c’est pour ses multiples cascades dans la 
série Moon Knight, produite par les studios Marvel et diffusée sur 
Disney +, qu’il est entré par la grande porte dans la terre promise 
du 7e Art. Et l’on ne compte plus ses apparitions dans des séries 
pour TF1, M6 ou Canal +…

 

Ines Verove
A l’heure où les réseaux sociaux font la pluie et le beau temps, ces 
chiffres ne passent pas inaperçus : près de 12 millions de vues sur 
Instagram, plus de 600 000 « J'aime… » Et en quelques semaines 
seulement ! C’est dire à quel point l’institut Skin Center fait parler 
de lui. Le Head Spa, un massage ancestral aux multiples vertus qui 
vient tout droit du Japon, fait le bonheur de nombreux incondi-
tionnels, depuis qu’Ines Verove a lancé avec sa maman Fatya cet 
institut d’un nouveau genre sur Dijon. Foncez au 28 de la rue Char-
rue et vous comprendrez aisément pourquoi Ines Verove mérite la 
place d’ailier gauche dans notre équipe des Ballons d’Or 2023…

AILIER DROIT 7 

AVANT-CENTRE 9

AILIER GAUCHE 11

 

Jean-Paul Durand
Une fois n’est pas coutume – et on ne pourra plus nous reprocher notre chauvi-
nisme exacerbé – Dijon l’Hebdo va rendre hommage à un Beaunois. Enfin plus tout 
à fait si Beaunois puisqu’il est devenu, depuis les dernières municipales, conseiller 
délégué à l’animation du cœur de ville de… Dijon : Monsieur Jean-Paul Durand, 
que l’on peut appeler Monsieur tellement il a su maîtriser le piano dans de nom-
breux restaurants. Ce grand professionnel de la Cuisine, qui n’aime rien moins que 
faire plaisir aux autres, est omniprésent – le plus souvent dans l’ombre – dans de 
nombreuses actions de la ville. Ainsi s’est-il mobilisé comme peu pour la réussite 
de la Foire 2023… A travers ce coup de cœur à Jean-Paul Durand et à la proximité 
qu’il avait avec le patron du restaurant Chez Guy à Gevrey, c’est aussi une façon de 
rendre un hommage à un autre grand professionnel de la cuisine Guy Rebsamen, 
malheureusement disparu en 2023.

 

Bruno Ciarrochi
La Une de Dijon l’Hebdo qui a généré le plus de clics cette année sur nos réseaux 
sociaux n’est autre que celle consacré à Bruno Ciarrochi. Nous nous sommes sou-
venus – et nous sommes fiers de dire que nous avons été les premiers – de son titre 
de champion du monde de kick-boxing dans la catégorie des plus de 91 kg. C’était 
le 22 octobre 1983 à Londres dans un Wembley Hall plein comme un œuf pour 
l’occasion. Ce soir-là, Bruno Ciarrochi devenait le premier champion du monde 
dijonnais. Comment ne pas se souvenir de la correction qu’il a infligée en 2 rounds 
secs à l'Allemand Manfred Vogt 20 ans après ! Aujourd’hui, son nom est associé à 
l’acronyme SIG qu’il n’est pas besoin de présenter non plus. Mais, pour nous et 
pour beaucoup, Bruno Ciarrochi est synonyme de l’acronyme KO !

 

Eric Corret
S’il y a une profession qui aurait mérité aussi les applaudissements à 20 h durant 
la crise du Covid, c’est celle des experts-comptables. Car ils et elles ont été en pre-
mière ligne auprès des entreprises, des artisans et commerçants…  Le savoir-faire 
de l’Ordre des Experts-Comptables de Bourgogne Franche-Comté et de son pré-
sident n’est plus à prouver dans le domaine toujours délicat des chiffres et des solu-
tions entrepreneuriales. Mais pas seulement puisque Eric Corret a multiplié, cette 
année encore, les opérations… au grand cœur. A l’instar d’une course/marche 
caritative organisée au Plateau de Chenôve au profit de l’association Solidarité 
Femmes 21 et des Bébés de la Chouette. Celle-ci a rencontré un franc succès avec 
400 personnes qui ont transpiré pour la bonne cause… 

BALLONS D’OR
NOS COUPS DE CŒUR
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BALLONS D'OR

BALLONS D’OR 
UNE SOIRÉE HAUTE EN COULEURS…

1/ L’équipe des Ballons 
d’Or 2023 de Dijon 
l’Hebdo a fière allure

2/ La convivialité était 
évidemment au menu de 
cette soirée pas comme 
les autres

3/ L’équipe de la société 
pharmaceutique et 
cosmétique Aptissen 
France s’était mobilisée 
en force autour de son 
dirigeant Jean-Marc 
Chatelet

4/Qu’a souhaité 
l’adjointe dijonnaise 
déléguée aux sports, 
Claire Tomaselli, pour la 
saison à venir au boxeur 
Bilel Latreche ? Le mot 
de Cambronne… 

5/ Fabrice Hamza 
Verove, à qui l’on doit 
le premier gala KCC 
à Dijon, accueillant le 
cascadeur Jamel Blissat, 
aussi célèbre désormais 
à Hollywood qu’à Dijon 

6/Qui de mieux que 
le Directeur général 
du Centre Georges-
François Leclerc, le Pr 
Charles Coutant, pour 
récompenser Marion 
Thibaudin, chercheuse 
sur la Plateforme de 
transfert en biologie du 
cancer !

7/ L’ancienne Miss 
Bourgogne, Laure 
Mattioli, et Océane 
Godard, véritable 
défenseur de l’emploi 
sur le territoire dijonnais, 
et au-delà…

1

3

5 7

2

4

6

Ce n’est pas seulement 
parce que les serviettes 
rouges ont été brandies 
(en rythme évidemment !)  
durant cette soirée que 
nous pouvons dire qu’elle 
était haute en couleurs ! 
La convivialité, comme il 
se doit aussi puisqu’elle 
est toujours inhérente aux 
événements organisés 
par Dijon l’Hebdo, était au 
rendez-vous. Retour en 
images…

Directeur Pénitentiaire Honoraire, 
Jean-Michel Armand a consacré plus de 
40 ans de sa vie dans le milieu carcéral. 

Il contribuera prochainement aux colonnes de 
Dijon L’Hebdo en dévoilant différentes affaires 
criminelles de la Côte-d’Or. 
Jean-Michel Armand a commencé sa carrière 
en 1974 au quartier des mineurs de la prison de 
Fresnes en tant qu’éducateur, puis au « dépôt» 
du Tribunal de Grande Instance de Paris appelé 
« la Souricière ». Il a par la suite été affecté dans 
différents services de l’Éducation Surveillée de-
venue Protection Judiciaire de la Jeunesse (PJJ) 
avant d’intégrer l'administration pénitentiaire 
en 1997 à la Direction Interrégionale des Ser-
vices Pénitentiaires de Dijon. 
C’est son expérience du milieu qui a alimenté 
la publication de son livre « L’Argot des Prisons 
- Dictionnaire du jargon taulard & maton du 
bagne à nos jours » aux éditions Horay en 2012. 
Qui peut soupçonner le sens de la bascule à 
Charlot ? Un terme obscur pour désigner la 
guillotine, du nom de Charles-Henri Sanson, 
le bourreau de Louis XVI. Qui connaît l’im-
portance du Yoyo ? Le fil qui se balance d’une 
cellule à l’autre pour transmettre des objets et 
communiquer des infos. 
Que veut dire Rengracir ? Gagner le chapeau de 
paille ? Faire l’essuie-glace ? A vous de le décou-

vrir au cas où. 
C’est un travail de plusieurs décennies qui dé-
voile la complexité linguistique des détenus 
tissée au fil des générations, des origines eth-
niques, culturelles et dialectiques. La couver-
ture du livre est tout aussi percutante que son 
contenu. 
Après avoir passé plusieurs années dans le 
Lot-et-Garonne, l’auteur publie en 2022 « Les 
Archives du Crime... 47 affaires criminelles en 
Lot-et-Garonne » aux éditions La Geste. Pas-
sionné d’archives et portant grand intérêt aux 
sciences forensiques, à l’histoire des crimes et 
des peines, le chroniqueur assure que l’appé-
tence du grand public pour les faits divers ne 
s’est jamais tarie. Comme il le précise : « Cet in-
térêt a explosé au XIXe siècle avec l’avènement 
d’une presse populaire et, à cette époque, l’ac-
cès à la lecture s’est généralisé. »
L’auteur garde le goût des affaires judiciaires 
afin de les dévoiler aux citoyens à travers les 
dossiers d’Archives Départementales du Lot-et-
Garonne, département où il termina sa carrière 
à l’ENAP. Pour cette publication, il s’est penché 
sur plus de 400 dossiers de cours d’assises. 
Féru d’histoire, c’est aux archives de la Côte 
d’Or que Jean-Michel Armand prête mainte-
nant son attention. Depuis l’été dernier, il a déjà 
décortiqué une dizaine de dossiers. Comme il 

le dit lui-même « afin de trouver les passes ca-
chées, il faut lire toutes les pièces de la procé-
dure pour en faire un récit ». 
Vous avez le plaisir de lire Jean-Michel Armand, 
dans les deux pages suivantes pour une mise en 
lumière d’affaires criminelles de la Côte-d’Or.
Denisa Tomanova

Professeur à l’université de Bourgogne 
Franche-Comté, sociologue et anthropo-
logue, Pascal Lardellier a fait paraitre fin 

2023 son dernier livre « L’Éloge de ce qui nous 
lie - L’étonnante modernité des rites ». Une ré-
flexion sur la complexité des rites. 
Une société sans rites est une société qui risque 
de s’étioler et tendre vers un individualisme... 
C’est bien cette question anthropologique, 
mais aussi politique, qui a motivé en partie Pas-
cal Lardellier dans son écriture, en redressant 
davantage les louanges des rites, qui s’avèrent 
primordiaux pour nos sociétés. 
De la Saint-Valentin, à Halloween, Noël, ou des 
festivals, l’auteur offre une mise en perspec-
tive, soulignant l’éloge festif voué à ces rites qui 
ont construit notre modernité, notre monde 
contemporain. Paru aux éditions de L’Aube, ce 
livre s’est appuyé sur des enquêtes de terrain, 
ainsi que sur la lecture de grands auteurs et les 
propres analyses de l’écrivain. L’ouvrage dresse 
une construction d’interdépendance entre dif-
férents thèmes et les rites dans l’ère des temps 
moderne. 
Le résultat voulu ne s’en tient pas seulement 
à une interprétation générale mais complète 

l'ouvrage par des études de cas précis (Fête des 
mères, Halloween, le Beaujolais nouveau...). 
Une touche d’humour sémantique rehausse les 
chapitres de façon ludique par des jeux de mots :  
Fête, ou défaite des mères ; Leurre d'été, lueurs 
d'hiver ; Le festival, tube estival ; Rites et TIC, 
plus que des TOC... Car rappelons-le, maintes 
formes du rire célèbrent aussi le lien social. 
Qu’ils soient à la fois personnels ou collec-
tifs, les principes du rituel sont substantiels de 
notre culture et de nos sociétés car ils les ont 
toujours habités. Les rites ont pour but premier 
de rassembler, célébrer et rendre les moments 
festifs en premier lieu. Même si la modernité 
a rendu les rites parfois invisibles, ils n’ont pas 
pour autant disparu de nos sociétés à travers les 
exemples cités. 
Livre témoin de notre temps, « L’Éloge de ce 
qui nous lie - L’étonnante modernité des rites »  
montre que les rites structurent les commu-
nautés malgré nous et sont constitutifs de la 
vie en société. Même si on peut penser qu’ils 
disparaissent, ils tendent toujours à renaitre de 
leurs cendres, tel le Phénix. 
Soulignons également un chapitre intitulé  
« Comment rêver d’Europe », dans le cadre 

d’une crise totale du symbolisme de l’Europe, 
représentant un patchwork de cultures, de tra-
ditions et d’identités, tout en acceptant que le 
plus petit dénominateur de l’Europe soit bien 
la paix. 
Accessible au grand public, ce livre recentre la 
réflexion sur la pensée de l’homme contempo-
rain du XXIe siècle à travers la place de rituels, 
tel un lien social en mouvement perpétuel. 
Denisa Tomanova

NOUVELLE CHRONIQUE

DERNIER OUVRAGE

LES AFFAIRES JUDICIAIRES SOUS LA LOUPE 
DE JEAN-MICHEL ARMAND

LES RITES OU L’ÉQUILIBRE DU LIEN SOCIAL

Pascal Lardellier est un spécialiste des formes 
symboliques et numériques du lien social.

Cadre pénitentiaire, ancien Directeur de 
formation à l’ENAP (École nationale de 
l’Administration pénitentiaire) et Membre 
associé au Centre des Ressources de l’Histoire 
des Crimes et des Peines (CRHCP) de l’ENAP, 
Jean-Michel Armand est passionné d’archives 
sur le sujet. 
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Il est aux alentours de 17 h 30 ce mercre-
di 23 janvier 1907, quand un homme à 
la mise soignée, grimpe quatre à quatre 
l’escalier d’un immeuble cossu au n° 9 
de la Place Darcy, à Dijon. Arrivé au deu-
xième étage, il sonne à la porte d’un ap-
partement bourgeois. C’est la cuisinière 
qui ouvre. Le jeune homme demande 
« si Eugène est présent ». L’ancillaire 
préposée répond « qu’il doit être sûre-
ment présent » et le laisse entrer...

’appartement est celui de la famille 
Jobard dont le père, Paul, est im-
primeur et aussi le propriétaire du 
journal Le Bien Public. Comme s’il 
était chez lui, le jeune homme va 
directement à la chambre du fils, 
Eugène, âgé de 17 ans. La pièce est 
vide. Par la chambre contiguë, celle 
des parents, il débouche dans le 
grand salon. Là, près de la cheminée 
monsieur Jobard et son fils sont oc-
cupés à lire des journaux. A la vue de 
l’intrus, monsieur Jobard se dresse 

prestement et lui 
intime l’ordre 
de quitter im-
médiatement la 
maison dont il 
lui avait pour-
tant interdit 
l’accès. Mais 

qui est ce jeune homme pâle qui ne dit mot et 
semble par ailleurs fébrile ? Cet invité inconve-
nant n’est pourtant pas un étranger, il est (ou 
était jusque là en tous cas) le plus fidèle ami du 
jeune Eugène. 

Un assassinat sur fond 
d’amitiés « particulières »... 
Il se nomme Jean-Marcel Jadot. Il est le fils d’un 
avocat très connu du barreau dijonnais. Arthur 
Jadot est âgé de 24 ans au moment où cette his-
toire commence et là où une autre va finir. Face 

au désarroi de Jean-Marcel, monsieur Jobard, 
rasséréné, l’invite « à passer dans [son] bureau 
pour y avoir une franche explication ».
Sans attendre, Jadot contourne le fauteuil où 
Eugène est toujours assis, pétrifié. C’est à ce mo-
ment précis qu'il sort un revolver « Browning » 
de la poche de son manteau et tire à bout por-
tant en direction du jeune homme. Deux balles 
l’atteignent de plein fouet. L’autopsie révélera 
que la première a pénétré le bras droit qu’il a 
levé dans un réflexe de défense tandis que la se-
conde transperce l’aisselle, perfore le poumon 
avant d’arrêter sa course au bord de l’estomac. 
Les dégâts internes sont considérables et la 
mort fut -selon le légiste- quasiment instanta-
née. 
Paul Jobard se jette alors sur le meurtrier de son 
enfant quand il est fauché à son tour par deux 
autres balles tirées à courte distance. Il trouvera 
néanmoins la force de désarmer l’agresseur et 
de le jeter au sol. Malgré ses graves blessures, il 
va réussir à le maintenir en écrasant sa poitrine 
avec son genou. Mais de sa main restée libre, Ja-
dot prend maintenant Paul Jobard à la gorge et 
tente de l’étrangler. 
A ce triste spectacle, madame Jobard se saisit 
d’un bibelot et frappe à coups redoublés le vi-
sage de Jadot qui maintient tout de même sa 
mortelle étreinte. Affaibli, manquant d’air, Paul 
Jobard pâlit et suffoque quand sa fille aînée 
Jeanne fait irruption dans la pièce en hurlant : 
« Oh ! je vous en conjure, ne tuez pas papa ! ». 
Alerté par ce tohu-bohu, c’est Gilbert, le valet 
qui se saisira de Jadot qui s’écrie aussitôt : « 
Tuez-moi, tuez-moi de suite mais je ne veux pas 
connaître l’humiliation de la cour d’assises ».  
Appellera-t-on la police ? Non, on se contente 
de le ficher à la porte tandis qu’il sanglote qu’il 
va se livrer au commissariat. Ce qu’il ne fera 
pas ! C’est la police qui viendra l’arrêter le soir 
même au domicile de ses parents où il s’est ré-
fugié dans sa chambre d’enfant, hébété après 
s’être injecté une forte dose de morphine. 
Dans les locaux de la Sûreté dijonnaise, Ja-
dot fait des aveux complets et reconnaît « une 
passion contre nature » avec Eugène dont il fit 
la connaissance dans une soirée mondaine, 
à Daix, en décembre 1903. Possédant une 
automobile (chose encore assez rare à cette 
époque), il raccompagne le jeune homme chez 
lui. A partir de ce jour, les deux jeunes gens ne 
vont plus se quitter. 

Un mauvais fils... 
Ils avaient été tous deux élèves au lycée 
Saint-François de Sales et avaient tous deux 
échoué aux épreuves du baccalauréat, ce qui 
avait profondément désolés les parents d’Eu-
gène. De six ans son aîné, Jean-Marcel proposa 
alors aimablement de jouer le précepteur au-
près du jeune homme aux fins de le préparer 

aux nouvelles épreuves. Charmés par ce garçon 
plein d’énergie et apparemment instruit, mon-
sieur et madame Jobard accepte la proposition. 
Ce chaperonnage scolaire ne pourra qu’être 
profitable à ce fils dispersé et rêveur. Dès lors, 
les deux garçons se voient quotidiennement 
et longuement. C’est au printemps 1905 qu’ils 
vont goûter aux plaisirs des jeux partagés au dé-
triment, on s’en doute, des révisions scolaires. 
A la Pentecôte, toute la famille Jobard s’en va 
prendre ses « quartiers d’été » dans leur maison 
de Fleurey-sur-Ouche. Les chambres des deux 
garçons sont mitoyennes et personne, hormis 
la petite bonne qui n’en dira rien, ne s’aperçoit 
qu’ils finissent leur nuit le plus souvent dans le 
même lit. Contre toute attente, Eugène satisfait 
aux écrits du bachot mais malheureusement 
trébuche aux oraux. Deuxième échec et nou-
velle désillusion chez les Jobard. Au début du 
mois d’août, et comme ils en ont l’habitude, ils 
partent pour Saint-Malo. Le bon air marin fait 
du bien à madame et plus encore à Aline, leur 

QUI A TUÉ LE DIRECTEUR 
DU BIEN PUBLIC ?

Les archives du crime
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maman 
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seconde fille de constitution fragile. A 
son grand dam, Jean-Marcel n'est pas 
convié pour partager le bol d’iode mais 
on l’autorise à demeurer à Fleurey. Ce 
fût, semble-t-il pour les deux garçons 
un véritable arrachement. Une lettre 
quotidienne accapare respectivement 
le facteur maritime et celui des bords de 
l’Ouche. 
Lorsqu’on lit les lettres que le juge d’ins-
truction fera saisir, on prend la mesure 
de ce qu’était l’expression des senti-
ments à cette époque, même les plus 
désavoués ! Tout n’est que suggestion, 
effleurements, litotes, métaphores et 
périphrases le tout magnifié par un vo-
cabulaire subtil. Jean-Marcel n’oublie 
pas ses hôtes et notamment madame 
Jobard qu’il appelle « chère maman » et 

signe ses courriers. « le petiot de 
la maison ». Et pourtant, une fa-
mille il en a une aussi mais avec 
laquelle il est en délicatesse 
depuis des années déjà. Les 
lettres d’Arthur Jadot à son fils 
sont d’une autre encre...celle 
où se trempent les plumes de 
la désolation parentale. 
Jean-Michel Armand

Courrier intime de Jadot à Eugène Jobard

La fiche médicale de Jadot établie à la clinique de Meyzieux, dans l'Isère

La suite du récit 
dans notre prochain 

numéro
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ÉVÉNEMENT

Le Carré des Arts et ses artisans et com-
merçants qui font vivre – pardon rayon-
ner – Dijon et son cœur de ville que 
beaucoup nous envient ont répondu 
en force à la soirée de présentation de 
notre magazine Dijon Tendances Hiver. 
Ils (et elles) étaient en effet nombreux, le 
20 décembre dernier, à cet événement 
qui se voulait festif avant la traditionnelle 
trêve des confiseurs. Enfin pour plé-
thore des acteurs de l’économie locale 
mobilisés pour l’occasion, cette période 
s’annonçait surtout studieuse. Aussi 
cette parenthèse fort agréable coorga-
nisée par Dijon l’Hebdo et par l’un des 
représentants emblématiques du Carré 
des Arts, Tomy Key, fut dégustée à sa 
juste mesure. Avec comme partenaires 
la Charme Collection, le Goût du Vin ain-
si que la Fromagerie Gaugry, qu’il n’est 
pas besoin de présenter tellement ils in-
carnent aussi l’excellence sur notre terri-
toire, les agapes furent fort appréciées. 
Au sein de la Boutique Emblem et son 
univers captivant, rue Jeannin, où, en 
matière de mode féminine, raffinement 
se conjugue toujours avec élégance, 
cette soirée fut, si vous nous permettez 
cette simple expression… belle ! Une 
soirée à laquelle ont également parti-
cipé nombre des professionnels que 
notre magazine avait placés sous les 
projecteurs. Si bien qu’au-delà du Carré 
des Arts, vous nous autoriserez à écrire 
que ce fut une soirée… Carré d’As !
La Rédaction

DIJON TENDANCES HIVER 
SOIRÉE CARRÉ… D’AS 

Bilel Latreche, Elodie et Nicolas Isnard

Mathilde Metzger-Carpentier, Nadjoua 
Belhadef, Jérôme Tuyaa-Boustugue, Tomy Key, 
Anne-Laure Bernardot

Eric David, Médusa World, Julia Mavillier,  
Loïc Papillon, Antoine Remy

Aïda Lee et Zenda B.

Myriam Minini et Fanny Kohler
Philippe Marroffino, Eric Leger, Béatrice Leger 
et Helena Marroffino

M’Brick, Ramya Chuon et Skima 

Christine Müller-Wille, Remi Jean, Florence 
Caramelle, Florence Bucciacchio

Sylvain Gautier, Georges Gautier,  
Benoît Michaud, Anne-Laure Bernardot

Thomas, Louis et Louise, Laurence Gainet, 
Antoine Remy à PROPOS...

Bâti-Net-Environnement vous accompagne 
dans tous vos projets de nettoyage extérieur
de votre habitation en vous proposant les 
techniques les plus efficaces et adaptées à 
vos besoins et budget.

NETTOYAGE VAPEUR HAUTE PRESSION : 
L’utilisation de cette technique brevetée 
de vapeur sous pression est d’une efficacité 
stupéfiante, nous n’utilisons aucun produit 
chimique (ni javel ni fongicide) ainsi nous 
préservons l’intégralité du support nettoyé.

Faites peau neuve

sur votre habitation

offrez-vous un lifting écologique

avec Bâti-Net-Environnement !

ECOLOGIQUE

ECONOMIQUE

EFFET IMMEDIAT

PRESERVE LE SUPPORT

Expert

en nettoyage

extérieur de

votre habitatNOS PRESTATIONS

RENOVATION PAR 
NETTOYAGE VAPEUR :

 Toiture
 Façade
 Terrasse
 Piscine
 Muret

contactez-nous
 06.79.63.02.55

 contact@bati-net-environnement.fr

 9 rue Antoine le Moiturier - 21000 DIJON

C’EST LE MOMENT
DE DÉMOUSSER
VOTRE TOITURE 

BÂTI-NET ENVIRONNEMENT

Ayez recours à des professionnels locaux
06.79.63.02.55 
contact@bati-net-environnement.fr
9 rue Antoine le Moiturier
21000 Dijon 

UN NETTOYAGE VAPEUR 100% NATUREL

Ecologique
Aucun produit chimique ni additif n’est utilisé. C’est la chaleur de la vapeur qui décolle tous 
types de mousses et salissures.

Efficace
Le résultat est instantané. Ce nettoyage, qui ne détériore en aucun cas les différents supports, 
permet de redonner une seconde vie à votre toiture.

100% naturel

Efficacité immédiate

Valoriser votre bien
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TRAITEMENT HYDROFUGE
Après le nettoyage de vos tuiles, Bâti-Net Environnement vous propose d’appliquer le trai-
tement hydrofuge approprié à votre toiture. Celui-ci prolonge la durée de vie de vos tuiles, 
améliore leur apparence tout en redonnant la protection initiale de la surface. Aussi est-ce une 
alternative réelle à un remplacement futur de l’ensemble de vos tuiles. Par là-même, 

LA GARANTIE QUALITÉ
Bâti-Net Environnement effectue un diagnostic complet de votre toiture. Sur chaque chantier, 
cette entreprise dijonnaise réalise un contrôle d’étanchéité sur l’état des tuiles, le faîtage, les 
gouttières, les solins et la cheminée.
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MERCREDI 24/01 - 20H
À PARTIR DE 6€
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La Bonne Note
par Alain Bardol

Turandot est un opéra en trois actes et 
cinq tableaux de Giacomo Puccini, sur 
un livret de Giuseppe Adami et Rena-
to Simoni d'après Carlo Gozzi. Il a été 
créé le 25 avril 1926 à la Scala de Mi-
lan sous la direction de Toscanini. 

Turandot est à l’origine une « fable théâtrale » 
écrite par  Carlo Gozzi  en 1762, bien plus 
connue de nos jours dans ses diverses adap-
tations musicales.  Carl Maria von Weber  a 
composé l’accompagnement de l’adaptation 
théâtrale de  Schiller, tandis que  Ferruccio 
Busoni  a écrit une  Suite orchestrale basée 
sur Turandot  (1904), ensuite réutilisée dans 
son opéra homonyme (1917).
L'intrigue repose sur une légende  per-
sane  médiévale. Le nom de l'héroïne, Tu-
randot, signifie « fille de Touran » (l'Asie cen-
trale  et, par extension, la  Chine)  ; il apparaît 
dans les Mille et Un Jours de François Pétis de 
la Croix (1710). Le prince y est nommé Khalaf, 
voisin de l'arabe « khalîfa » : calife, successeur 

au trône (de Chine).
La valeur de Turandot dans l'œuvre de Puccini 
est encore discutée, deux positions se faisant 
jour. La première tient Turandot pour le chef-
d'œuvre du compositeur italien. Dans son ou-
vrage Mille et un opéras, Piotr Kamiński écrit 
ainsi : « Turandot demeure le chef-d'œuvre de 
son auteur » et cite comme arguments l'excel-
lence de « l'envergure dramatique et la variété 
des styles », l'audace et la modernité du « lan-
gage harmonique », la force de « l'atmosphère 
orientale  », et le  «  souffle sans précédent de 
l'écriture chorale ».
À l'inverse,  Marcel Marnat, dans son étude 
sur  Puccini, voit dans  Turandot  une œuvre 
inachevée et inégale, dont seul le premier acte 
lui semble véritablement comparable aux 
autres grandes œuvres de Puccini.
Le final de Turandot est très contesté de nos 
jours car Puccini avait rêvé pour le duo fi-
nal de quelque chose d'inédit et fantastique, 
comparable à une grande scène wagnérienne. 
Alfano n'a pas le génie de son maître, il est 
donc compréhensible que l'on ne dirige au-

jourd'hui qu'une version écourtée du final. 
Une rue de Shanghai, aux murs bariolés de 
lumières publicitaires, dans la touffeur noc-
turne d’une atmosphère tropicale. Pour Tu-
randot de Puccini, Emmanuelle Bastet s’ins-
pire de la Chine contemporaine et réfléchit à 
la manipulation dans la société moderne.
La foule s’est rassemblée pour assister à l’exé-
cution du Prince de Perse, qui n’a pas su ré-
pondre aux énigmes de la fille de l’empereur 
de Chine, Turandot. 
«  Froide comme une lame  », elle s’est pro-
mis de refuser tout mariage, pour venger son 
aïeule assassinée par un prince étranger.
Pour cet opéra aux fortes connotations exo-
tiques, inachevé – il faudra toute l’habilité du 
compositeur Franco Alfano pour terminer les 
deux dernières scènes présentées ici - , la mise 
en scène considère la versatilité du peuple, à 
la fois victime et instigateur d’une violence 
perpétuelle, manipulé par un pouvoir cruel 
dans une société de surveillance généralisée.
Turandot est-elle réelle ou bien incarne-t-elle 
ce monde virtuel où l’image asservit ?

Bien plus qu'une 
« fable théâtrale »

TURANDOT de Giacomo PUCCINI 
(1858 – 1924)

Auditorium de Dijon, le 31 janvier,
 les 2 et 3 février

 L'instant Patrimoine
par Jacques Cleren

Compte tenu de la conjoncture actuelle 
(inflation, taux d’intérêt élevés, situation 
géopolitique tendue...), il est difficile de 
trouver un bon cap pour ses investisse-
ments. 
Le marché obligataire présente des opportu-
nités intéressantes. La structure du marché 
est plutôt saine. Plus de 90% des grandes 
entreprises faisant appel à l’épargne pour se 
financer ont d’excellents résultats. Le taux de 
défaut est très faible même en cas de ralen-
tissement économique. Bon nombre d’en-
treprises ont su maîtriser la structure de leur 
endettement. Pour un investisseur, il est donc 
possible d’obtenir des rendements de l’ordre 
de 3 à 5% sans prendre des risques impor-
tants. 
De plus, les Banques Centrales semblent 
vouloir laisser pour le moment les taux à ces 
niveaux. Les baisses seront très probable-
ment envisagées courant 2024, certainement 
en fin d’année. C’est une bonne nouvelle 
pour les épargnants et un peu moins pour les 
ménages qui veulent solliciter un crédit. 
Les fonds Euro semblent pouvoir bénéficier 

de cette remontée des taux. Les rendements 
pour 2023 n’ont pas tous été communiqués 
mais il semble qu'ils vont se situer entre 2,50 
et 3,50%. Les différences s’expliquent par la 
proportion en Unités de compte investie sur 
le contrat. Si sur le versement, la proportion 
en UC (unité de compte) est importante, l’as-
sureur bonifiera la partie en fonds Euro. Il se 
peut même que la Compagnie puisse garantir 
un taux pour 2024 et 2025. 
En cette période tourmentée au niveau géo-
politique, le monde de la finance n’était pas 
très optimiste pour investir dans l’univers des 
actions en ce début 2024. Les marchés Ac-
tions ont connu des performances de l’ordre 
de 15%. L’inégale répartion de la croissance 
économique dans le monde conduit à privi-
légier les pays les mieux servis à ce titre : USA 
et pays émergents (hors Chine). 
Les entreprises High Tech restent les meil-
leures opportunités de plus-value, notam-
ment les entreprises travaillant sur l’intelli-
gence artificielle. 
Dans un rapport publié en novembre 2023, 
les économistes de Goldman Sachs ont esti-

mé que l’IA pourrait augmenter la croissance 
de la productivité américaine de 1,5 % par an 
si elle est largement adoptée au cours des 10 
prochaines années. Les innovations dans ce 
domaine pourraient être déployées très rapi-
dement. Le cas de Chat GPT en est la preuve : 
en l’espace de deux mois, l’entreprise a séduit 
100 Millions d’utilisateurs dans le monde.
En ce début d’année, compte tenu des incer-
titudes conjoncturelles, il est toujours pos-
sible de croire que rien ne se présente bien. 
Coté investisseurs, de belles opportunités se 
présentent sur toutes les classes d’actifs aussi 
bien sur le marché obligataire où les rende-
ments redeviennent corrects ou sur les mar-
chés actions où avec une sélection rigoureuse 
de belles plus-values potentielles peuvent se 
réaliser 
Comme toujours, la diversification et la sé-
lection seront de règle.

Que faire en 2024 ?

Athenis Conseils
Votre cabinet en gestion de patrimoine
j.cleren@athenis-conseils.com
www.athenis-conseils.com
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NOUVEAU À DIJON 

MEUBLES, BIBELOTS, ARGENTERIE, 
FOURRURES, BIJOUX, SACS, 

MONTRES, ART ASIATIQUE, VINS, ETC...

ANTIQUAIRE

Magasin situé au
70 rue Monge - DIJON
www.antiquaire-expert.fr

ESTIMATION GRATUITE  
AU MAGASIN ET À DOMICILEHarry Potter, 

le guide ultime 
Gallimard,  35€
R e p l o n g e z -v o u s 
dans l’univers ma-
gique d’Harry Pot-
ter grâce aux nom-
breux portraits, 
plans, chronologies 
et citations que 
contient ce guide 
illustré par sept au-

teurs et autrices du 
monde entier.

Culottées, l’intégrale
Pénélope Bagieu
Gallimard, 35€
Toutes les culottées sont 
réunies dans cette inté-
grale de la bande dessi-
née de Pénélope Bagieu, 
couronnée en 2019 par 
l’Eisner award du meil-
leur livre étranger. Retrou-
vez entre autres magnifiques portraits ceux 
de Temple Grandin, interprète d’animaux, ou 
de Betty Davis, autrice-compositrice.

L’arabe du futur, 
l’intégrale
Riad Sattouf
Allary éditions, 125€
Riad Sattouf excelle dans 
le portrait adolescent, tant 
sur grand écran  avec Les 
beaux gosses qu’en bande 
dessinée avec Les cahiers 
d’Esther  ; il est aussi un 
formidable observateur 
de son époque et de la 
société. Durant plusieurs années, c’est son 
enfance et son adolescence entre la Syrie, la 
Lybie et la France qu’il nous a racontée dans 
les six tomes de L’arabe du futur. Ceux-ci sont 
désormais disponibles en intégrale.

C'EST À LIRE

22 Rue des Forges 
21000 Dijon
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Le Meilleur pour la Faim 

Aperitivo :  
Entre la Bourgogne et l’Italie 

Chez Cyb’ : « Girl power ! »

Convivialité, bonne ambiance et qua-
lité. Telle est la signature de l’« Aperi-
tivo », restaurant situé place de la Libé-
ration et ouvert depuis le 1er avril 2023.

Dans une ambiance à la fois chic, feu-
trée et cosy, « Aperitivo » offre un pa-
norama imprenable sur le palais des 

Ducs de Bourgogne. Mais pas seulement, 
son gérant Cyrille Lombard propose avec 
son équipe une carte colorée tournée vers la 
cuisine italienne. En ces mois hivernaux, sa 
magnifique terrasse de sièges chauffants, ou-
verte jusqu’au 15 mars, donne un petit goût 
de jardin d’été en plein air. 
Pour garder un goût de fête, les huîtres, les 
couteaux, les seiches ou les bulots sont à 
choisir au bar extérieur. La carte du restau-
rant propose des petits-déjeuners variés, des 
plats du jour, des assiettes italiennes à midi, 
des spécialités à la plancha de poisson ou de 
viande, des bruschettas et focaccias à parta-
ger.
Mais la Bourgogne a aussi son mot à dire. Le 
chef propose des spécialités locales mariées à 
celles d’Italie, dont l’œuf meurette au fromage 
italien. « Aperitivo » réunit ainsi avec raffine-
ment la cuisine méditerranéenne à la cuisine 
du terroir. Ces mets peuvent être consom-
més 7 jours sur 7 à n’importe quelle heure. 
Le souhait principal de Cyrille Lombard est 

de pouvoir se restaurer à tout moment de la 
journée dans un esprit de partage, avec des 
plats maison accompagnés d’un vin italien 
ou bourguignon.
Alors, pourquoi «  Aperitivo  » ? Tout simple-
ment pour une ambiance conviviale hiver 
comme été, autour d’antipastis de qualité 
dégustés en bonne compagnie. Le gérant a 
dévoilé qu’une association de restaurateurs 

devrait prochainement voir le jour afin de 
faire revenir les Dijonnais dans le cadre dyna-
mique de leur  place emblématique. 
Denisa Tomanova

C’est au centre-ville que Justine 
Savary a repris en avril 2023 le 
bar-tabac situé rue Odebert, avec 
vue sur les halles centrales de Di-
jon. Elle l’a baptisé « Chez Cyb’ », 
du prénom de sa fille, Cybelia.  

Au comptoir avec les habitués du 
quartier ou en terrasse avec les 
amis, vous pouvez venir déguster 

un café, un chocolat chaud, un verre de 
vin local ou un des nombreux cocktails 
de la liste, comme le Spritz au curaçao, 
à la fleur de sureau ou à la barbe à papa.   
« Chez Cyb’ » a remplacé « La Gargouille », 
l’ancien bar-tabac-PMU du marché, qui 
était uniquement ouvert en journée. La 
nouvelle gérante a voulu changer l’ampli-
tude horaire afin de pouvoir accueillir sa 
clientèle tous les jours du matin à tard le 
soir. 
Le bar est désormais ouvert dès 5 h 30 

pendant les jours de marché extérieur et 
intérieur, à savoir les mardis, vendredis et 
samedis, et dès 7 h les jeudis du marché 
intérieur. 
Les lundis, mercredis et dimanches, il 
vous accueille à 10 h. La fermeture varie 
entre 1h30 et 2h00 du matin pour les noc-
tambules les vendredis et samedis.
Ainsi, on y retrouve diverses ambiances :  
l’atmosphère animée d’un café du mar-
ché en matinée, ou classique et décon-
tractée d’un bar en soirée servant de pas-
sage pour le tabac. 
Justine Savary avait pour défi de transfor-
mer le lieu gardé dans son jus pour le mo-
derniser et en tirer tout le potentiel d’un 
bar-tabac de quartier. Elle peut être fière 
du résultat.
Aux beaux jours, l’équipe «  girl power  » 
composée de cinq filles a l’intention de 
proposer des petits-déjeuners ainsi que 
des planches de fromages/charcuteries 
et des petits snacks en soirée.

Aperitivo
6 Place de la Libération - Dijon
Horaires d’ouverture : 
Du lundi au dimanche : 08h00 – 01h00

Chez Cyb’
4 Rue Odebert - Dijon

Horaires d’ouverture : 
Dimanche, lundi, mercredi : 10h00 – 01h30
Mardi : 05h30 – 01h30 
Jeudi : 07h00 – 01h30 
Vendredi, samedi : 5h30 – 2h00   

La Recette de Dany

SAUMON À LA CRÈME D’ÉPINARDS  
ET AU LARD

Pour 4 personnes 

Laver, essorer les épinards. Les équeuter si néces-
saire.

Les ébouillanter 3 à 4 min dans une eau salée, les 
égoutter.

Faire suer l’échalote émincée dans un petit filet 
d’huile d’olive. Ajouter les épinards, saler, poivrer, 
mélanger et laisser quelques minutes sur feu 
doux. Réserver au chaud.

Saisir les filets de saumon côté peau, dans un fi-
let d’huile d’olive. Ajouter les lardons et retourner 
le saumon au bout de 3 minutes. Laisser cuire 2 à 
3 minutes encore, selon l’épaisseur et le degré de 
cuisson désiré. Saler, poivrer.

Dresser les filets de poisson et les lardons dans les 
assiettes, napper de sauce et servir de suite.

www.epicetoutlacuisinededany.fr

20 min

• 4 filets de saumon bio
• 200 g de lardons fumés
• 400 g de jeunes pousses d’épinards
• 1 échalote
• 20 cl de crème
• Huile d’olive
• Sel, poivre

20  min



Nous avons décidé d’être
des Experts en Télécommunications

Et nous le faisons bien

Nos valeurs.

Nous mettons la relation 
humaine au coeur de 
notre activité.

Notre mission.

Notre seule priorité est de 
vous permettre de 
travailler efficacement.

Tél. 03 80 590 330 
bonjour@optionstelecom.fr
2 RUE RENÉ CHAR  -  21000 DIJON
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